
La place du français sur Internet8

L
a  langue française sur Internet se porte 
plutôt bien. En ne considérant que les 
locuteurs de langue maternelle, et en 
termes strictement démographiques, 

le français est la 16e langue de la planète 
(considérant le chinois comme une unité) 
alors qu’il occupe la 9e place par le nombre 
d’internautes. Mieux, si l ’on considère 
l’ensemble des locuteurs L1 et locuteurs 
L29 (pour le français comme pour les autres 
langues), le français serait la 9e langue en 
termes démographiques et la 4e par le nombre 
d’internautes.

Dans l’ensemble des études proposées, on 
constate que, lorsqu’elle peut être mesurée 
directement (en tant que contenu), la langue 
française se trouve en 3e position (comme 
dans Wikipédia et Amazon) et oscille entre la 
4e et la 6e place lorsqu’il s’agit de mesurer les 
sites francophones les plus visités (W3Techs). 
De plus, les francophones figureraient entre 
les 2e et 3e détenteurs de comptes chez Google, 
Hotmail et Yahoo! (selon les statistiques 
fournies par Mozilla).

L’ensemble des francophones (L1 + L2) 
semblent avoir un bon taux d’équipement 
constituant la 4e population d’internautes 
et la 3e en nombre de serveurs par habitant 
et d’accès à la 3G. Si les francophones ne sont 
qu’à la 8e place pour l’accès à la téléphonie 
mobile, ils représenteraient la 3e population 
à posséder des téléphones intelligents.

Lorsque la présence de la langue n’est 
pas directement mesurée (et que l ’on 
compte alors le nombre de connexions 
supposées francophones, anglophones, 
etc.), on constate que les francophones 
(dans leur totalité) oscillent entre la 2e et 
la 12e population utilisatrice des services 
et des sites étudiés10 et, plus généralement, 
occupent entre la 3e et la 6e place. Même 
si l’on ne considérait que la population de 

8 D’après une étude réalisée en novembre 2013 par Daniel 
Prado, Daniel Pimienta et Álvaro Blanco et des extraits du 
rapport de Mme Pauline Franchini de l’ENS de Lyon « Le français 
sur Internet », réalisé à la demande du ministère français des 
Affaires étrangères. 
9 Ceux qui maîtrisent suffisamment une langue faisant partie 
de son environnement quotidien et qui sont susceptibles de 
l’utiliser sur Internet.
10 Exception faite de Viadéo, service fondamentalement 
francophone, où la langue française est la première.

langue maternelle, les francophones 
occuperaient une bien meilleure place 
dans l’Internet que leurs statistiques 
démographiques ne le laisseraient 
présager.

Mais une fourchette aussi large reste 
insatisfaisante, d’autant que chaque statistique 
présente des limites : type de populations 
étudiées, importance de l’échantillon d’étude, 
biais des études, confiance des sources, etc. Il 
n’est donc pas rigoureux de calculer la place du 
français sur Internet par une simple moyenne 
des résultats. Il faut nécessairement procéder 
à une pondération intégrant tous les éléments 
afin d’effectuer des calculs d’une certaine 
complexité.

En résumé, la langue française 
occupe la 4e place si l ’on comptabilise 
l’ensemble des locuteurs francophones11 
(L1 + L2) et entre la 7e et la 8e place si l’on 
ne compte que les locuteurs de langue 
maternelle. Les valeurs obtenues à partir 
de l ’ensemble des calculs donnent une 
moyenne pondérée de 7,4 pour L1 seule, 
et de 4,3 pour L1 + L2.

Les résultats12

Il apparaît que la langue française (ainsi 
que toutes les autres) est en retrait par rapport 
à l’anglais, quel que soit le type de classement 
retenu (en dehors de certains services très 
ciblés géographiquement), et qu’elle se trouve 
en compétition, selon les compartiments 
d’Internet ou les aires étudiés, avec les 
langues allemande, chinoise, espagnole, 
japonaise et portugaise. Elle l’est aussi, mais 
moins souvent, avec le russe et l’arabe. 

Un regard prospectif sur l ’évolution 
des usages –  si la pénétration et la 
démocratisation d’Internet se poursuit 
au rythme actuel – laisse à penser que ce 
tableau des « langues les plus influentes sur 
Internet » devrait changer progressivement. 
Le chinois et l’espagnol devraient consolider 

11 Bien entendu, les autres langues véhiculaires sont aussi 
calculées sur la même base, notamment l’allemand, l’anglais, 
l’arabe, le chinois, l’espagnol, l’hindi, l’indonésien, le mandarin, 
le portugais, le russe.
12 Pour une explication détaillée des résultats, voir l’annexe II 
(p. 533). 50
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leur position parmi les trois premières 
langues utilisées (et même le chinois 
dépasser l’anglais en termes de contenus) et 
d’autres langues, comme l’arabe, le bengali, 
l’hindi et le russe devenir des concurrents 
directs du français. Dans cette hypothèse, 
l’allemand et le japonais fléchiraient et se 
verraient concurrencées par des langues 
comme l’indonésien et l’ourdou.

Compte tenu de la nature des sources 
disponibles (cf. Annexe III « Sources utilisées » 
p. 536), rarement en rapport direct avec la 
langue, les résultats présentés ici vont 
distinguer :

1. Le nombre d’utilisateurs d’Internet 
définis par leurs langues maternelle et 
seconde en fonction des taux de connexion 
et des équipements disponibles.

2. La présence réelle de la langue française 
par observation directe des contenus en ligne 
(nombre de pages, nombre d’articles dans 
Wikipédia, nombre de livres vendus, nombre 
de courriels…).

3. La présence relative des internautes 
de langue maternelle ou seconde (pour le 
français) par l’usage de certaines applications 
et plateformes (Facebook, Twitter, Linkedln…).

Enfin, mention sera faite des outils 
(systèmes d’exploitation, navigateurs, 
moteurs de recherche…) préférés des fran-
cophones.

Le nombre d’internautes 
francophones

D’après InternetWorldStats13 ,  la 
population francophone serait la 8e 
connectée avec quelque 60 mil l ions 
d ’utilisateurs. Mais la méthodologie 
utilisée14  laisse apparaître des lacunes 
quant au décompte de la population par 
langue maternelle et/ou langue seconde. 
Nous utiliserons donc d’autres sources 
pour le décompte des locuteurs de langue 
maternelle et langue seconde (cf. plus bas). 
D’autre part, si les statistiques par langue 
d’InternetWorldStats ont cessé d’être 
actualisées en mai 2011, les chiffres par 
pays datent de décembre 2012. 

13 http://www.internetworldstats.com/
14 http://www.internetworldstats.com/languages.htm

C’est donc sur la base de ces derniers 
qu’ont été réalisés les calculs présentés ci-
dessous.

D’après l’estimation fournie par le site 
Ethnologue15, il y avait à la mi-2013 68 
millions de personnes ayant le français 
pour langue maternelle (sur les raisons 
du choix de ce site comme référence, voir 
plus bas). En appliquant ce pourcentage de 
connexions par pays donné par Internet 
World Stats à ce chiffre, le nombre 
d’internautes de langue maternelle française 
avoisinerait les 55 millions, soit un peu 
moins de 3 % de l’ensemble des internautes, 
ce qui placerait les francophones (langue 
maternelle) à la 9e place après, dans 
l’ordre, les sinophones, les anglophones, 
les hispanophones, les nippophones, 
les lusophones, les germanophones, les 
russophones et les arabophones.

Lecture des résultats
 – Le français est la 4e langue par le 
nombre d’utilisateurs (chiffre dérivé 
d’InternetWorldStats 2011).
 – Le français est la 6e langue par le 
nombre de pages Web (chiffre de W3Tech 
qui pourrait le sous-estimer).
 – Le français est en position proche de 
4 pour les contenus (3 éléments dont 
Wikipédia).
 – Le français est en position proche de 
4 pour les logiciels de communication 
(11 systèmes).
 – Le français est en position 3 dans les 
blogs (3 systèmes).
 – Le français est en position proche de 4 
dans les réseaux sociaux (10 systèmes).
 – Le français est la troisième langue 
d’Amazon.
 – Le français est la sixième langue dans 
Youtube.
 – Le français est en position 4 pour ce 
qui concerne les infrastructures (5 
éléments).
 – Le français est en position 6,3 dans le 
monde du P2P (3 systèmes).

Tous critères confondus et pondérés, le 
français est en position 4,3 (sur un total de 
39 éléments examinés).

15 http://www.ethnologue.com/statistics/size
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Classement du français sur Internet par catégorie

Type
Locuteurs de langue 

maternelle (L1)
L1 + L2 (locuteurs de 

français langue seconde)
Blogs 6,50 3,00

Contenus 8,00 4,05

Infrastructures 7,95 4,00

Livres (Amazon seulement) – 3,00

P2P – 6,33

Pages web – 6,00

Réseaux sociaux 7,00 3,96

Systèmes de communication 6,79 3,76

Utilisateurs Internet 9,00 4,00

Vidéo (YouTube seulement) 7,00 6,00

Moyenne pondérée 7,44 4,30

consacré à la langue allemande sur Wikipédia 
(version anglaise, http://en.wikipedia.org/
wiki/German_language)

– Portugais : Comunidade dos paises de 
língua portuguesa (unité de I+D ; http://www.
idcplp.net/?idc=30&idi=5623)

– Espagnol : Rapport « El español en 
el mundo », Institut Cervantès (http://cvc.
cervantes.es/lengua/anuario/anuario_12/i_
cervantes/p01.htm)

– Arabe  : utilisation des statistiques 
d’Ethnologue, mais en corrigeant la 
surestimation liée au double comptage des 
locuteurs d’arabe classique distingués à tort 
des locuteurs d’arabes dialectaux alors que 
ce sont les mêmes individus. Locuteurs des 
arabes dialectaux mentionnés par Ethnologue : 
206 millions, et d’arabe classique en L2  : 
246 millions. On ne peut les additionner car il 
s’agit d’un chevauchement, la quasi-totalité des 
locuteurs d’arabe classique étant déjà présents 
dans le total des locuteurs d’arabes dialectaux.

Choix nº 3
Proposer des fourchettes. La plupart des 

sources fournissant des chiffres par État et non 
par langue, et compte tenu du plurilinguisme 
présent dans la majorité des pays, comment isoler, 
par exemple, la part de l’anglais et de l’espagnol 
aux États-Unis, de l’allemand, du français et de 
l’italien en Suisse, du portugais et des 12 langues 
nationales en Angola, du guarani et de l’espagnol 
au Paraguay, du français et du berbère au Maghreb, 
etc. ? De même, le français ou l’anglais entrent en 
concurrence avec d’autres langues (le bambara, 
le swahili, l’hindi, le filipino, etc.) en tant que L2 

Méthodes et sources

Choix nº 1

Prise en compte du site Ethnologue 
comme source unique en matière démo-
linguistique concernant la langue 
maternelle des individus. Même si cette 
source donne des chiffres contestables 
(notamment pour la langue française), elle est 
la seule actualisée en permanence proposant 
des données pour l’ensemble des langues de 
la planète permettant d’avoir une approche 
comparative (Ethnologue annonçait, fin 
2013, une nouvelle version en ligne avec de 
nombreux changements de ses statistiques. 
Les données démolinguistiques d’Ethnologue 
reprises ici datent de mai 2013).

Choix nº 2 
Utiliser des sources diversifiées et fiables 

pour le décompte de locuteurs L2 car Ethnologue 
n’est pas du tout satisfaisant pour certaines 
langues, notamment l’anglais, le français, 
l’espagnol et le portugais. La liste des sources 
consultées disponibles en juin 2013 est fournie 
à l’Annexe III. Pour les principales langues :

– Anglais : Wikipédia – List of countries 
by English speaking population (http://
en.wikipedia.org/wiki/List_of_countries_
by_English-speaking_population)

– Français : Observatoire de la langue 
française de l’OIF.

– Allemand : National Geographic Collegiate 
Atlas of the World, Willard, Ohio : R.R Donnelley 
& Sons Company, April 2006. pp. 257–299, cité 
dans de nombreuses sources dont l’article 
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Internautes par langue maternelle (L1)  
et langue maternelle + langue seconde (L1 + L2)

93%

7%

Chinois Anglais Espagnol Japonais Portugais Allemand

Russe Arabe Français Coréen Reste

23,6%

13,1%

9,6%

4,8%
4,6%3,9%

3,7%

3,2%

2,7%

1,7%

29%

dans beaucoup de pays. Les résultats présentés 
ici proposeront donc deux simulations : l’une 
qui ne retient que la langue maternelle, et l’autre 
qui prend en compte un large usage de la langue 
véhiculaire principale.Finalement, un calcul 
qui prendrait en compte langue maternelle et 
langue seconde16 (L1 + L2) situerait l’ensemble des 
internautes pouvant s’exprimer en français, à la 4e 
place, après les anglophones, les sinophones et les 
hispanophones, soit 6,52 % du total.  Bien entendu, 
ceci ne garantit pas que ces internautes donnent 
la priorité à l’utilisation de la langue française 
dans l’ensemble de leurs échanges ou production 
de pages ou blogs (de même que l’ensemble des 
anglophones, du reste). Il est même fort probable 
qu’une préférence à utiliser leur langue maternelle 
existe lors des échanges informels, amicaux, 
familiaux, sur certains réseaux sociaux non 
professionnels (comme Facebook) ou sur les 

16 Cf. Annexe III pour les chiffres retenus par langue.

blogs personnels, et qu’ils réservent l’usage du 
français pour des sites plus formels, professionnels, 
académiques, institutionnels ou des réseaux 
sociaux professionnels (LinkedIn, par exemple). 

Il faut donc prendre ces deux chiffres 
comme étant la partie basse (langue maternelle) 
et la partie haute (langue maternelle et langue 
seconde) d’une fourchette assez large.

Serveurs par habitant

D’après les chiffres de la CIA17, les pays les 
mieux pourvus en matière de serveurs Internet 
en 2012 seraient, à hauteur de 50 %, surtout 
anglophones : États-Unis, Australie, Canada, 
Royaume-Uni (et on peut ajouter, dans une 
certaine mesure, l’Inde qui figure également 
parmi les 15 premiers pays du tableau). Et ce, 
toujours en considérant la part de la population 

17 https://www.cia.gov/library/publications/the-world-
factbook/rankorder/2184rank.html?

Serveurs par locuteurs (langue maternelle) et L1 + L2

96%

4%

Anglais Espagnol Japonais Portugais Allemand Chinois

Italien Français Russe Néerlandais Reste

50,3%

11,4%7,8%

3,4%

3,8%

3,2%

3%

2,7%

2,1%

2,1%

10,1%
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de langue maternelle anglaise des pays concernés. 
Suivant le même raisonnement, les locuteurs de 
langue française occuperaient la 8e place dans ce 
classement, avec un peu plus de 3 % du total si l’on 
ne compte que les locuteurs de langue maternelle. 
En extrapolant ces chiffres au nombre de locuteurs 
L1 + L2, les francophones représenteraient près de 
9 % du total, ce qui placerait la langue française 
au 3e rang après l’anglais et l’espagnol.

Haut débit

D’après les statistiques de l’OCDE18 

18 http://www.oecd.org/statistics/. Dernières statistiques 
disponibles datant de juin 2010.

concernant ses 34 pays membres19, le 
nombre de connexions en haut débit plaçait 
la population francophone en 5e position 
par le nombre d’accès avec 8,2 % des totaux 
étudiés. Étant donné l’échantillon choisi, qui 
exclut un grand nombre de pays (notamment 
en Afrique francophone), il n’est pas possible 
de faire une extrapolation sur l’ensemble de 
la francophonie (L1 + L2).

19 Allemagne, Australie, Autriche, Belgique, Canada, Chili, 
Corée, Danemark, Espagne, Estonie, États-Unis, Finlande, 
France, Grèce, Hongrie, Irlande, Islande, Israël, Italie, Japon, 
Luxembourg, Mexique, Norvège, Nouvelle-Zélande, Pays-Bas, 
Pologne, Portugal, République slovaque, République tchèque, 
Royaume-Uni, Slovénie, Suède, Suisse, Turquie.

Téléphonie mobile
Le calcul, basé sur les chiffres donnés par 

la CIA20, (2011),  du nombre de téléphones 
mobiles par pays, place les francophones à la 

20 https://www.cia.gov/library/publications/the-world- 
factbook/rankorder/2151rank.html? countryName=Australia 
&countryCode=as&regionCode=aus&rank=43#as

Pénétration haut débit par locuteurs

Anglais Italien

Japonais Néerlandais

Allemand Polonais

Espagnol Turc

Français Reste

Coréen

11,4%

11%10,5%8,2%

5,3%

4,4%

2,9%

1,9%

1,7%
9,9%

32,9%

12e place avec un faible 1,6 % du total mondial. 
La francophonie L1 + L2 pourrait prétendre 
à une 8e place avec 4,2 %. Néanmoins, la forte 
avancée de la téléphonie mobile en Afrique 
constatée ces dernières années laisse présager 
une croissance du nombre de francophones 
connectés par téléphones mobiles.

Pénétration téléphonique mobile par locuteurs L1 et L1 + L2

94%

6%

Espagnol Anglais Russe Portugais Arabe Allemand

Japonais Vietnamien Indonésien Italien Français Reste

Chinois6,3%3,2%

2,4%

2,2%

5,4%3,3%

2,2%

1,6%

27,5%
22%

9,2%

8,4%

6,4%
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Téléphones intelligents
Le téléphone intelligent (« smartphone » 

ou ordiphone) est un téléphone mobile 
évolué disposant des fonctions d’un assistant 
numérique personnel. Selon la compagnie 
The Kleiner Perkins Caufield & Byers21, la 
population francophone serait la 7e à posséder 

21 http://www.kpcb.com/insights/2012-internet-trends

des téléphones intelligents, derrière les Chinois, 
les anglophones, les Japonais, les hispanophones, 
les lusophones et les Coréens, avec 2,9 % du 
marché étudié (sur les 29 pays possédant le 
plus grand nombre de téléphones intelligents). 
Si l’on extrapole ces chiffres à l’ensemble des 
francophones L1 + L2, ce pourcentage pourrait 
être de de 5,96 % du marché étudié, soit la 
3e population détentrice de ces appareils.

Téléphones intelligents par locuteurs

Chinois

Anglais

Japonais

Espagnol

Portugais

Coréen

Français

Allemand

Russe

Italien

Reste

27,5%17,9%

3%

20,4%

8,5%6,3%6,2%3,2%

2,9%

2,5%

1,7%

3G

En ce qui concerne l’accès à la 3e génération 
de téléphonie mobile (3G), les francophones 
arrivent 9e si l’on compte seulement les 
locuteurs de langue maternelle, avec 3,5 % 
du marché étudié. Avec un maximum de 
6,61 %, l’ensemble des francophones (L1 + L2) 

pourrait prétendre à une 3e place après les 
anglophones et les nippophones, et devant 
les germanophones (calculs basés sur l’étude 
réalisée par la compagnie The Kleiner Perkins 
Caufield & Byers22).

22 http://www.kpcb.com/insights/2012-internet-trends

Pénétration de la 3G par locuteurs L1 et L1 + L2

93%

7%

Anglais Japonais Chinois Espagnol Portugais Allemand

Italien Coréen Français Polonais Reste

6,3%

4,6%

3,5%

3,2%

5,3%

4,8%

19,7%
25,2%

13,7%

7,4%

6,4%
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Présence réelle  
de la langue

Certains extraits des définitions et 
descriptions ici présentées proviennent de 
Wikipédia23, de Destination webmarketing24 

ou directement des sites mentionnés.

W3Techs

Le site « W3Techs - World Wide Web 
Technology Surveys », qui se désigne comme 
la source d’informations la plus fiable et la 
plus complète sur les usages d’Internet, a le 
mérite de différencier langues des usagers 
d’Internet et langues des contenus (cf. le 
détail de la méthodologie dans l’Annexe I 
p. 531). En octobre 2013, il classait le français 

23 http://fr.wikipedia.org/
24 http://www.destination-webmarketing.fr/principaux-
reseaux-sociaux-description-et-fonction/

à la 6e place, après l’anglais (avec 55 % du 
total !), le russe, l’allemand, le japonais et 
l’espagnol. La proximité entre le japonais, 
l’espagnol, le français et le chinois dans cette 
mesure quotidienne fait osciller le français 
entre la 4e et la 6e place selon le mois de 
consultation. La particularité et la limite de 
cette étude se trouvent dans l’échantillon 
retenu, à savoir les 10 premiers millions 
de sites les plus visités (d’après Alexa). Les 
limites de cette approche sont expliquées à 
l’Annexe I, soulignant notamment la place 
démesurée accordée à l’anglais, alors que 
les estimations situeraient plutôt cette 
langue en dessous de 40 %. Néanmoins, 
la fourchette situant la langue française 
entre la 4e et la 6e place du Web correspond 
assez bien à d’autres études. Les autres 
langues répertoriées dans les statistiques 
de W3Tech auraient moins de 1 % chacune.

Wikipédia
Fin 2012, la langue française était la 

3e langue en nombre d’articles de la fameuse 
encyclopédie25, après l’anglais et l’allemand, 
suivie de près par le néerlandais, tendance 
constatée tout au long de l’année 2012 et 
début 2013. Une consultation plus récente 
(novembre 2013) montre une activité majeure 

25 http://meta.wikimedia.org/wiki/List_of_Wikipedias/fr 

de la part des néerlandophones, prenant la 
2e place avant les germanophones, et les 
locuteurs de suédois (absents des 10 premières 
places auparavant) qui ont pris la 4e place, 
laissant la langue française en 5e position 
en nombre d’articles. Il est également à noter 
la fabuleuse croissance de deux langues des 
Philippines (winaray et cebuano) en moins 
d’un an, déplaçant le chinois, le japonais et 
le portugais. 

W3Techs – octobre 2013 sur 10 M sites

Anglais

Russe

Allemand

Japonais

Espagnol

Français

Chinois

Portugais

Polonais

Italien

Reste

55,5%

4,8%

6,2%

1,7% 9,8%

5,8%

4,4%

3,9%

3,8%

2,3%

1,8%
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Une page plus complète sur les statistiques 
de Wikipédia26 (qui montre pour la même 
date des chiffres très légèrement différents) 
permet d’utiliser d’autres paramètres de 
classement en relation avec Wikipédia par 
un simple clic sur le paramètre de tri choisi. 
Ainsi, en termes de nombre de visites par 
heure, le Wikipédia en français occupe la 
position 6 derrière l’anglais (très loin devant), 
l’espagnol, le russe, le japonais, l’allemand, les 
4 dernières positions étant très rapprochées.

Ces mouvements soudains au sein de 
Wikipédia sont souvent dus à la volonté soit 

26 http://stats.wikimedia.org/FR/Sitemap.htm

publique, soit privée, et parfois soutenus 
par les Fondations qui gèrent Wikipédia 
localement, à l’instar de ce qui est fait 
actuellement dans le cadre de la démarche 
appelée « Mois international de la contribution 
francophone27» destinée à faire progresser 
le nombre d’articles en français. 

Enfin il existe une page qui permet 
d’obtenir des données statistiques historiques 
sur le comportement du Wikipédia 
francophone28.

27 http://fr.wikipedia.org/wiki/Wikipédia:Mois_de_la_
contribution
28 http://stats.wikimedia.org/FR/TablesWikipediaFR.htm

Le programme Afripédia1

Officiellement lancé en 2012 en partenariat avec l’Agence universitaire de la Francophonie 
(AUF), l’Institut Français (IF) et Wikimédia France, avec le soutien technique de Kiwix et le soutien 
financier de la Fondation Orange, Afripédia vise un double objectif en Afrique francophone :

– Favoriser l’accès à la connaissance libre en permettant techniquement la consultation 
hors-ligne des projets Wikimédia (et notamment Wikipédia) dans les zones peu ou mal connectées 
à Internet.

– Encourager la production de connaissances en formant à la contribution sur les projets 
Wikimédia des publics qui sont pour l’instant peu intégrés, ainsi qu’en favorisant la création de 
communautés wikimédiennes pour pérenniser les actions.

Le programme Afripédia a déjà permis de former 42 stagiaires lors de sessions de formation 
(Abidjan, Kinshasa, Yaoundé) en 2012-2013 et le déploiement hors-ligne des projets Wikimédia 
dans un grand nombre de pays africains (Bénin, Burkina Faso, Burundi, Cameroun, Côte d’Ivoire, 
Guinée, Mali, Mauritanie, Niger, République centrafricaine, République démocratique du Congo).

1 http://www.auf.org/actualites/afripedia-un-programme-pour-lacces-et-la-productio/

Wikipédia fin 2012

Anglais

Allemand

Français

Néerlandais

Italien

Espagnol

Russe

Polonais

Japonais

Portugais

Chinois

Reste

41,1%

4,7%

17,2%6,3%

3,2% 2,5%

5,5%

4,1%

3,9%

3,9%

3,9%

3,5%
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Titres vendus par Amazon
Sur les 82 langues proposées par le site 

américain de la librairie en ligne Amazon 
(amazon.com), le français arrive en 3e position 
juste après l’allemand et bien loin derrière l’anglais.

Les statistiques consultées fin 201229  

faisaient apparaître un nombre bien supérieur 

29 http://www.amazon.com/gp/searchother?redirect= 
true&rh=n%3A283155&bbn=283155&pickerToList=feature_
nine_browse-bin&ie=UTF8&qid=1359604943&rd=1

d’ouvrages à celui proposé aujourd’hui30, mais la 
position du français n’a pas changé pour autant ; 
seul l’écart avec la langue anglaise s’est creusé et 
la position des langues venant après le français a 
changé. Si nous pouvions établir le même résultat 
avec le site fnac.com, il va de soi que le français 
arriverait en première position, de loin.

30 Il est fort probable que le site américain d’Amazon propose 
moins d’ouvrages en langues étrangères aujourd’hui du fait 
du renforcement des sites locaux d’Amazon (Allemagne, Brésil 
Canada, Chine, Espagne, France, Italie, Japon et Royaume-Uni), 
beaucoup plus riches en ouvrages en langues locales aujourd’hui 
que le site américain. 

Wikipédia fin 2013

Anglais

Néerlandais

Allemand

Suédois

Français

Italien

Russe

Espagnol

Polonais

Winaray

Cebuano

Reste

44,2%

5,5%

14,5%

3,1% 3%

5,7%

5,3%

4,8%

3,6%

3,5%

3,5%

3,3%

Amazon fin 2012 Amazon fin 2013

Anglais Allemand Français Chinois Japonais Italien Espagnol Russe Reste

37%

15,6%15%

10,6%

7,2%

7,7%

7,6%

3,9%

2,5%

2,4%

6,5%

6,1% 2% 8% 67,9%
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Gmail
Gmail est le service de messagerie 

de Google. En janvier 2012, 425 millions 
d’internautes utilisaient ce service de 
messagerie électronique, considéré comme 
le plus grand détenteur de comptes, ayant 
dépassé Hotmail et Yahoo en mai 2012.

Les statistiques données par Gmail 
Watcher 31 ,  de «  Mozi l la add-on  » 

31 https://addons.mozilla.org/en-us/firefox/addon/gmail-
watcher/statistics/usage/languages/?last=90

(extension) permettant de contrôler le 
courrier consulté par Firefox, montrent 
un traf ic journalier par langue des 
utilisateurs. Les internautes francophones 
seraient troisièmes, après les anglophones 
et les russophones, talonnés par les 
germanophones. Attention, ces statistiques 
ne montrent qu’un échantillon des utilisateurs de 
Gmail, à savoir ceux qui ont installé une extension 
(« add-on ») spécifique sur leur navigateur Firefox.

Gmail (utilisateurs de Firefox)
Anglais

Russe

Français

Allemand

Chinois

Polonais

Japonais

Italien

Espagnol

Portugais

Reste

38%

10,7%
6%

9,5%

8,5%

8,6%

5,6%

4,1%

3,9%

3,4%

1,6%

Hotmail (utilisateurs de Firefox)

Anglais

Français

Espagnol

Allemand

Italien

Japonais

Portugais

Chinois

Reste

36,2%

17%

4,3%

12,1%

7,3%

4,2%

4,2%

2,8%

12%
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Hotmail (Outlook)
Hotmail (aujourd’hui Outlook.com) 

est le service de courriel de la société 
Microsoft, l ’un des premiers services de 
messagerie Web et le premier à avoir intégré 
des publicités en bas de chaque message 
envoyé. En juillet 2011, Hotmail ne comptait 
pas moins de 330 millions d’utilisateurs. 
En juillet 2012, le service est renommé 
« Outlook.com ».

Les mêmes statistiques de Mozilla, 
Hotmail Watcher32 , montrent que les 
internautes francophones sont responsables 
du 2e trafic journalier, après les anglophones.  
Attention, ces statistiques ne montrent qu’un 
échantillon des utilisateurs de Hotmail, à savoir 
ceux qui ont installé une extension spécifique sur 
leur navigateur Firefox.

32 https://addons.mozilla.org/en-us/firefox/addon/hotmail-
watcher/statistics/usage/languages/?last=90

Yahoo!
Yahoo! est une société américaine de 

services sur Internet, opérateur notamment 
du 4e portail Web le plus visité, selon Alexa. 
À l’origine, Yahoo! était uniquement un 
annuaire Web mais il offre de nombreux 
autres services gratuits et payants, dont un 
moteur de recherche, des boîtes à courrier 
électronique, de la messagerie instantanée, 
de l’hébergement Web et des portails.

La messagerie Yahoo! Mail, offrant une 
capacité infinie, est l’une des plus utilisées 
au monde. Les mêmes statistiques de 
Mozilla, Yahoo! Mail Watcher33, montrent 
que les internautes francophones sont 
responsables du 3e trafic journalier, après 
les anglophones et les germanophones.  
Attention, ces statistiques ne montrent qu’un 
échantillon des utilisateurs de Yahoo! Mail, à savoir 
ceux qui ont installé une extension spécifique sur leur 
navigateur Firefox.

33 https://addons.mozilla.org/en-us/firefox/addon/yahoo-
mail-watcher/statistics/usage/languages/?last=90

Certains extraits des définitions et 
descriptions présentées ici proviennent de 
Wikipédia (http://fr.wikipedia.org/), de 
Destination webmarketing (http://www.
destination-webmarketing.fr/principaux-
reseaux-sociaux-description-et-fonction/) 
ou directement des sites mentionnés.

Yahoo (utilisateurs de Firefox)

Anglais

Allemand

Français

Espagnol

Italien

Chinois

Russe

Portugais

Reste

63,9%

2,7%

9,6%

6,9%

2,4%

2,3%

1,9% 9,4%1%

OpenOffice

La France étant le deuxième pays à 
utiliser la suite OpenOffice derrière les 
États-Unis et bien devant l’Allemagne, il 
n’est pas étonnant de trouver la population 
francophone à la 2e place d’utilisation de la 

Présence relative selon les applications utilisées
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Facebook
Deuxième site le plus visité au monde, 

d’après Alexa, Facebook revendique un 
milliard d’utilisateurs. Son principe est 
d’échanger, avec une communauté choisie (ses 
« amis »), des informations professionnelles 
mais surtout personnelles. Photos, vidéos, 
articles, commentaires, réponses à d’autres, 
etc., s’affichent sur le « mur » de l’utilisateur. 
Facebook permet notamment de réagir sur 
les commentaires et informations postés par 
ses « amis » en activant l’option « J’aime ». 
Facebook permet également une discussion 
instantanée, l’envoi de messages directs et, 
depuis peu, des conversations vidéo par Skype.

Si l’on compte le nombre d’utilisateurs 
de langue maternelle française d’après les 
statistiques fournies par Socialbakers35, 
il y avait, fin 2012, près de 30 millions 
d’utilisateurs (mais sa croissance est 
vertigineuse), plaçant le français en 
compétition, entre la 4e et la 6e places, 
avec l ’allemand et l ’arabe et derrière 
l’anglais, l’espagnol et le portugais, avec un 
pourcentage proche de 4 % de l’ensemble des 
utilisateurs. Cette part passe à 11 % si l’on 
compte l’ensemble de la population L1 + L2, 
plaçant la langue française en 4e position.

35 http://www.socialbakers.com/facebook-statistics/

OpenOffice par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

78%

22%

Anglais Français Allemand Italien Espagnol Japonais

Russe Chinois Néerlandais Portugais Reste

23,2%

13,6%

13,2%

9,5%8,8%

5,8%

4%

2,8%

2,7%

2% 14,3%

Facebook par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

93%

7%

Anglais Espagnol Portugais Allemand Arabe

Français Italien Chinois Turc Reste

21,7%

17,9%

8,3%

3,7%3,6%3,5%2,6%

2,6%

2,5%

33,6%

fameuse suite libre, avec 13,6 % d’utilisateurs 
francophones et 22,07 % si l ’on compte 
l’ensemble des francophones L1 + L2. 

Les statistiques de téléchargement sont 
données par OpenOffice34.

34 http://www.openoffice.org/stats/countries.html
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Google+
Google+ est le deuxième plus grand 

réseau social au monde, ayant dépassé 
Twitter en janvier 2013, et se présentant 
comme alternative à Facebook, sans 
pour l’instant arriver à le concurrencer 
sérieusement.

Le site CircleCount36 se spécialise en 
études sur Google+. Fin 2012, ses statistiques 

36 http://es.circlecount.com/statistic/country/?special=NA

faisaient ressortir que les francophones 
représentaient la 7e communauté à avoir un 
profil Google+, avec un pourcentage de 1,6 % 
pour les francophones de langue maternelle, et 
la 6e pour les francophones L1 + L2 (avec 3,6 % 
du total), après les anglophones, les lusophones, 
les hispanophones, les arabophones et les 
germanophones. La situation a depuis évolué ; 
l’Inde et l’Indonésie ont pris une part très 
importante, ce qui laisse à penser que les 
francophones reculeraient de quelques places.

Google+ par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

96%

4%
32,5%

15,2%

9,1%8,4%2,6%2,5%

2,1%

1,8%

1,6%

1,6%

22,5%

Anglais Portugais Espagnol Arabe Allemand Hindi

Français Italien Russe Chinois Reste

Hi5
Hi5 est un réseau social destiné aux plus 

jeunes, très utilisé chez les hispanophones 
au départ, souffrant aujourd’hui de la 
concurrence de Facebook, raison probable de 

son association avec Tagged qui lui permet 
de se renouveler. Hi5 annonce compter plus 
de 300 millions d’utilisateurs dans le monde. 
Le réseau se décline en une trentaine de 
langues. 

Hi5 par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

94%

6%
30,6%

10,3%

9,9%

9,1%3,5%2,8%
2,7%

2,3%

2,2%

2%

24,4%

Espagnol Anglais Roumain Portugais Thaï Arabe

Hongrois Français Allemand Italien Reste
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La société Quantcast37, spécialisée dans 
le marketing et l’analyse des sites, donnait, 
fin 2012, des statistiques qui permettaient 
de placer la langue française dans Hi5 à 
la 8e place avec 2,3 %. La prise en compte 
de l’ensemble des francophones (L1 + L2) 
hisserait le français à la 5e place, avec 5,3 % 
du total, loin derrière les communautés 
hispanophone et anglophone et juste derrière 
les roumanophones. 

Twitter

Twitter, outil de réseau social et de 
microblogage qui permet à un utilisateur 
de publier de brefs messages (140 caractères), 
appelés tweets (ou « gazouillis »), est devenu 
l’un des grands acteurs des réseaux sociaux, 
10e site mondial selon Alexa38. Il occupe une 
niche assez unique pour le moment comme 
moyen de communication vers le public.

Comme Facebook, Twitter permet 
de partager avec d’autres, mais avec un 
fonctionnement différent car il est basé sur 
un système de « suivi » et non pas de mise en 
relation : l’utilisateur choisit les sujets ou les 

37 https://www.quantcast.com/hi5.com/geo/countries? 
&undefined=&qcrid=b5991c&req=0.29427937674336135 
&country=UK&start=0
38 http://www.alexa.com/topsites

personnes qu’il souhaite suivre. Ainsi, le partage 
de photos, de vidéos ou d’articles se fait par 
l’utilisation de liens ad hoc créés, comme lorsqu’un 
texto contient des liens. Alors que Facebook 
est plus spécialement destiné à échanger avec 
ses proches, Twitter, correspond davantage 
à un usage professionnel et relationnel. La 
notion d’influence y est très présente de par 
sa logique de suivi des informations données 
par d’autres. Le « temps réel » et le partage de 
« tweets » reçus, éventuellement agrémentés 
d’un commentaire personnel, en fait un outil 
de propagation d’informations mais aussi de 
rumeurs très puissant. 

Une étude réalisée par Semiocast39 
sur les 20 pays de plus grande utilisation 
de Twitter place les locuteurs de langue 
maternelle française en 6e position avec 2,1 % 
d’utilisateurs sur l’ensemble, très loin des 
quatre premières populations (anglophones, 
hispanophones, lusophones et de langue 
japonaise). En procédant à une projection de 
ces données sur l’ensemble des francophones 
L1 + L2, le français ne gagnerait qu’une place 
(5e position) passant devant l’indonésien.

39 http://semiocast.com/publications/2012_01_31_ 
Brazil_becomes_2nd_country_on_Twitter_superseds_Japan

Twitter par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

96%

4%
37,7%

15,7%

11,9%

10,4%

2,5%

2,3%

2,1%

1,9%

1,9% 1,9% 11,8%

Anglais Espagnol Portugais Japonais Indonésien Français

Coréen Russe Allemand Néerlandais Reste

Tumblr

Tumblr, récemment acheté par Yahoo!, est 
une plate-forme de microblogage permettant 
à l’utilisateur de poster du texte, des images, 
des vidéos, des liens et des sons. Selon The 

Next Web (site d’information en ligne sur les 
technologies), Tumblr aurait plus de 100 
millions de blogs. Il est possible de partager 
avec ses contacts le contenu associé aux 
personnes suivies. Comme Facebook, les 
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informations, les images, la vidéo et la musique 
postées apparaissent directement sur la page 
de l’utilisateur. Comme sur WordPress (cf. 
plus bas), on peut personnaliser l’apparence 
du blog. Tumblr est très accessible et se veut 
beaucoup plus grand public que WordPress. 

Le Canada et la France se situant parmi 
les sept premiers pays à l’utiliser, il n’est pas 

étonnant de trouver la langue française en 
4e position, même si c’est loin derrière les 
anglophones, et derrière les hispanophones 
et les lusophones pour le trafic (statistiques 
tirées du site Quantcast). Le calcul consistant 
à ajouter les francophones L2 permettrait au 
français, avec 7,22 % du trafic, de disputer la 
2e place à l’espagnol.

Tumblr par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

93%

7%
40,6%

11,8%

10%4,9%4,7%

2,6%

2,2%

1,9%

1,7%

1,6%

18,1%

Anglais Espagnol Portugais Français Allemand Russe

Chinois Italien Japonais Turc Reste

LinkedIn

LinkedIn est un réseau social professionnel, 
le pendant de Facebook pour les relations 
professionnelles. Le profil des utilisateurs 
ressemble à un CV retraçant leur parcours 
et leur formation et permettant d’indiquer 
leur statut professionnel, leur intérêt pour 
des propositions de poste, de partager des 
expériences, etc. À la différence des sites 

d’emploi traditionnels type Monster ou Keljob, 
LinkedIn permet de créer son propre réseau 
avec d’autres membres. Linkedin informe 
de l’actualité de ses relations et permet 
d’échanger via un service de messagerie. 
Un service payant est proposé pour plus de 
fonctionnalités. Comme l’indique la définition 
retenue par Wikipédia, LinkedIn est « aussi 
un outil de gestion de réputation en ligne... ». 

Linkedln par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

97%

3%

Anglais Portugais Espagnol Hindi Chinois

Néerlandais Français Arabe Allemand Reste

52%

8,5%7,6%3,8%

2,8%

2,4%

2,2%

1,3%

0,8%

18,6%
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La compagnie Socialbakers, spécialisée 
dans les études sur les réseaux sociaux, 
proposait, fin 2012, des statistiques d’usage 
sur 79 pays, qui permettaient d’estimer le poids 
des francophones de langue maternelle dans ce 
réseau à la 7e place (avec 1,3 % du total), mais 
probablement à la 4e place (avec 2,98 %) si l’on 
considère l’usage du français 1re et 2e langue. 
Ce réseau étant à vocation professionnelle, 
il est fort à parier que la langue française 
soit davantage utilisée par les locuteurs de 
langue seconde que sur d’autres réseaux plus 
informels (Facebook, Twitter, Google+), ne 
serait-ce que pour élargir sa « clientèle ».

Viadeo
Viadeo est le pendant français du réseau 

social LinkedIn. Il permet lui aussi de 
construire et de gérer son réseau professionnel. 
Il offre à peu près les mêmes possibilités 
que LinkedIn et dispose également d’une 
option payante. Il n’est pas étonnant que 
la francophonie soit surreprésentée dans 
ce réseau social français. Avec 66 % des 
francophones de langue maternelle et 78 % 
si l’on rajoute les francophones L2, cette 
population est de loin la 1re.

Viadeo par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

78%

22%

Français Portugais Russe Anglais Espagnol Allemand Reste

62,2%

8%

7,4%

6%

3,9%

2,8%

9,6%

XING par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

98%

2%

Allemand Anglais Espagnol Français Reste

89,2%6,2%

1,6% 0,9% 1,9%

XING 
XING est le pendant allemand de Viadeo 

et de LinkedIn, soit un outil en ligne qui 
permet de construire et d’agréger son réseau 
professionnel. Il se définit comme un réseau 
de connaissances qui facilite le dialogue entre 
professionnels. Pour ses membres, c’est aussi 
un outil de gestion de réputation en ligne. 

Les réseaux sociaux comme Facebook ou 
MySpace ne sont pas considérés comme des 
concurrents directs, mais comme des réseaux 
complémentaires. Il n’est pas étonnant que 
l’allemand soit de loin la langue la plus 
utilisée, avec 85 % d’utilisateurs, mais les 
francophones forment la 4e communauté 
à l’utiliser, avec une part relative de 1,60 %.
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Badoo 
Badoo est un site de rencontres au 

sens large (y compris sentimentales), 
comptant 184 millions d’inscrits et plus 
de 35 millions d’utilisateurs actifs chaque 
mois répartis dans 180 pays. En 2011, il a 
été le premier site de rencontres à proposer 
une application sur la plateforme Android. 
Il est le 5e réseau social au monde, d’après 
Alexa Internet et comScore. Selon Alexa 
toujours, il ferait régulièrement partie des 
cinq applications iPhone générant le plus 
de revenus dans le monde. Près de 125 000 

nouveaux utilisateurs se connectent tous 
les jours [extraits tirés de Wikipédia40].

Avec 6,7 % d’utilisateurs dans le monde 
francophone en 2012, le français serait la 
5e langue la plus utilisée, et la 3e si l’on ajoute 
les locuteurs L2, avec 13,65 %, d’après les 
calculs faits à partir des statistiques d’Alexa41. 
Il semble que ces dernières années, la part de 
l’italien, mais aussi du français, ait fortement 
augmenté.

40 http://fr.wikipedia.org/wiki/Badoo
41 http://www.alexa.com/siteinfo/badoo.com

Instagram

Instagram, application et service 
disponibles sur plateformes mobiles de 
type iOS et Android, permet de partager 

ses photographies et ses vidéos avec son 
réseau d’amis, de noter et de laisser des 
commentaires sur les clichés déposés 
par les autres utilisateurs. Le service a 

Badoo par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

86%

14%
32,7%

12,9%

12%7,6%6,7%

6,2%

5,2%

1,7%

1,5%

1% 12,5%

Portugais Espagnol Anglais Italien Français Russe

Allemand Polonais Arabe Peul Reste

Instagram par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

98%

2%
59,9%

12,7%

11,4%

3,7%

2,5%

1%

1,7%

4,4%

Anglais Espagnol Portugais Russe Japonais Français

Allemand Indonésien Turc Italien Reste
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rapidement gagné en popularité, avec plus 
de 100 millions d’utilisateurs actifs en avril 
2012, date de son acquisition par Facebook.

La langue française y serait la 6e, avec 
1,7 % des utilisateurs et la 5e en ajoutant les 
locuteurs L1 + L2, toujours d’après les calculs 
faits à partir des statistiques d’Alexa42.

YouTube 

YouTube est un site Web d’hébergement 
de vidéos appartenant à Google, sur lequel 
les utilisateurs peuvent envoyer, visualiser 
et partager des séquences vidéo. Il emploie 
la technologie Adobe Flash et HTML5 pour 
afficher toutes sortes de vidéos : des extraits 
de films, d’émissions de télé et des clips de 
musique, mais aussi des vidéos amateurs. 

42 http://www.alexa.com/siteinfo/instagram.com

Il est possible d’intégrer un lecteur vidéo 
YouTube sur n’importe quelle page Web.

Le 23 janvier 2012, la barre des quatre 
milliards de vidéos vues quotidiennement 
est franchie. L’interface Web est aujourd’hui 
disponible dans 37 pays (dont 5 francophones), 
la France et le Canada figurant parmi les 
premiers pays à avoir possédé une page 
nationale, deux ans après sa sortie aux 
États-Unis.

Toujours d’après les calculs issus des 
statistiques d’Alexa43, où il est classé 3e site 
le plus visité, la communauté francophone 
serait la 7e la plus dynamique avec 2,96 % de 
visites et la 6e si l’on comptabilise l’ensemble 
des francophones L1 + L2.

43 http://www.alexa.com/siteinfo/youtube.com

YouTube par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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Skype

Skype est un logiciel et une application 
qui permettent aux utilisateurs de passer des 
appels téléphoniques et vidéo via Internet, de 
recourir à une messagerie instantanée, de 
partager des documents et de transférer des 
fichiers. Les appels d’utilisateur à utilisateur 
sont gratuits, tandis que ceux vers les lignes 
téléphoniques fixes et les téléphones mobiles 
sont payants. Microsoft l’a acheté pour 
remplacer (sauf en Chine) son application 
Windows Live Messenger, en déclin. Skype 
est devenu une référence incontournable en 
remplacement de la téléphonie traditionnelle. 

Skype serait utilisé à l’heure actuelle par 
près de 300 millions d’utilisateurs (même 
si la compagnie prétendait arriver à avoir 
1 milliard d’utilisateurs en 201244!).

Dans ce contexte, et d’après Alexa45, 
avec 2,6 % d’utilisateurs francophones fin 
2012 et en croissance notoire, la langue 
française serait la 7e à être utilisée (si l’on 
compte seulement la langue maternelle), et 
la 5e avec 3,8 % (si l’on compte l’ensemble des 
francophones, L1 + L2).

44 http://lexpansion.lexpress.fr/high-tech/skype-vise-un-
milliard-d-utilisateurs-des-2012_297366.html
45 http://www.alexa.com/siteinfo/skype.com
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AIM
AIM ou AOL Instant Messenger est 

un client propriétaire de messagerie 
instantanée, de voix par Internet (VoIP) et de 
visioconférence proposé par AOL. Similaire 
à Skype, mais sans les fonctionnalités 
d’appels téléphoniques traditionnelles 
(mais SMS possibles), AIM fait partie 
d’une génération de messagers (comme 
Messenger, ICQ, iChat ou Google Talk) qui 
se voient fortement concurrencés par Skype, 
Facebook et WhatsApp (parmi d’autres). 
Malgré cela, et grâce à une importante 
intercommunicabilité avec ces concurrents, 
AIM est très utilisé. La francophonie serait 
à la 5e place en nombre d’utilisateurs, avec 
0,65 % de l’échantillon de pays étudiés, très 
loin derrière les anglophones, les sinophones 
et les hispanophones, et toute proche des 
germanophones. Les statistiques données se 
référant à un faible échantillon de pays (14), 
il n’est pas possible de faire une projection 
pour l’ensemble de la francophonie.

ICQ 
ICQ est un logiciel et une application 

de messagerie instantanée, de VoIP (Voix 
par Internet) et de visioconférence, de la 
société Mirabilis. Il s’agit du précurseur des 
systèmes de messagerie instantanée et son 
apparition constitue une étape importante 
dans l ’interconnexion des utilisateurs 
d’Internet. Outre la discussion en direct, 
il propose un service de discussion à 
plusieurs, le transfert de fichiers et l’envoi 
de messages hors ligne. Le service avait été 
acheté par AOL pour le rendre compatible 
avec AIM, mais elle l’a vendu à une société 
russe, raison de son envol aujourd’hui en 
Russie.

Les francophones ne sont que la 
10e communauté à l ’utiliser dans le 
monde (0,44 %) et serait la 6e (1,06 %) en 
comptabilisant les L2 ; les sinophones, les 
russophones et les germanophones étant de 
loin les premiers utilisateurs.

Skype par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2

Anglais Portugais Russe Espagnol Japonais

Allemand Français Italien Arabe Reste
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ICQ par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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LiveJournal

LiveJournal est une communauté de 
bloggeurs ayant les caractéristiques d’un 
réseau social qu’Alexa considère comme le 
128e le plus visité dans le monde. 

Les anglophones et les russophones 
sont de loin les plus gros utilisateurs, suivis 
de très loin par les hispanophones, les 
locuteurs ukrainiens, les sinophones et les 
francophones, qui occupent donc la 6e place 
avec 1,7 %, et sans doute la 4e population si 
l’on compte l’ensemble des francophones.

Wordpress

WordPress est un système de gestion de 
contenus libres, utilisé comme moteur de 
recherche de blogs mais il est également un 
service de référencement et d’hébergement 
de blogs (71 millions, d’après le site). 15e site 
le plus visité selon Alexa, Wordpress assure 

héberger des sites ou blogs en 120 langues. 
La population francophone serait la 7e la plus 
présente selon leurs propres statistiques46, 
avec 1,4 % de sites ou blogs hébergés en langue 
française.

46 http://en.wordpress.com/stats/

LiveJournal par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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Blogs.com
Ce répertoire de blogs, qui prétend 

recenser les meilleurs blogs du monde 
en les classifiant et les qualifiant, est très 

consulté par les francophones, plaçant cette 
population à la 2e place avec 17,3 % du trafic 
et 21,4 % en ajoutant les francophones en 
langue seconde.

Ning
Avec plus de 2 millions de « communautés » 

revendiquées, Ning serait la plus grande 
plateforme de logiciel en tant que service 
(Software as a Service, SaaS) au monde pour 
développer des communautés sociales et des 
sites Web dynamiques. Les particuliers et les 
professionnels ont la possibilité de créer et de 
s’impliquer dans des communautés sociales 

ciblées, via plusieurs moyens numériques mis à 
disposition. Les francophones constitueraient 
la 6e communauté d’après les statistiques 
partielles d’Alexa47 (sur 36 pays), avec 
1,26 % d’utilisateurs, très loin derrière les 
5 premières (locuteurs d’anglais, de russe, 
d’espagnol, de portugais et de chinois).

47 http://www.alexa.com/siteinfo/ning.com

Blogs.com par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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Windows Live Profile 
Windows Live Profile est une page 

Internet créée pour aider les utilisateurs de 
Windows Live à gérer les informations émises 

sur leur profil qui expose les informations 
personnelles de l’utilisateur, ses activités 
récentes et son statut relationnel avec les 
autres utilisateurs, tout en le mettant en 52
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relation avec d’autres outils Windows et 
d’autres réseaux sociaux comme Facebook, 
MySpace et LinkedIn. Windows Live est la 
9e page la plus consultée d’après Alexa, dont 
les statistiques d’utilisation nous permettent 

The Internet Archive
The Internet Archive, ou IA, est un 

organisme à but non lucratif consacré à 
l ’archivage du Web ayant créé une sorte 
de bibliothèque numérique mondiale. 
C e s  a rch i v e s  é le c t ron ique s  s ont 
constituées de clichés instantanés (copie 
de pages prises à différents moments) 
d ’Internet, de logiciels, de f i lms, de 
livres et d ’enregistrements audio. L’IA 
met gratuitement ses collections à la 
disposition des chercheurs, historiens 
et universitaires. Ce service permet aux 

utilisateurs de voir les versions archivées 
de pages Web à travers le temps.

En raison de leurs objectifs – la préservation 
de la connaissance humaine et l’accessibilité 
des collections à tous –, les fondateurs de 
l’IA comparent ce projet à celui de l’antique 
Bibliothèque d’Alexandrie. Malgré ce but 
hautement louable, le projet doit faire face à 
des litiges concernant les droits d’auteur, les 
droits de reproduction des sites et pose des 
questions quant à son éventuelle utilisation 
comme preuve devant les tribunaux. En 
2009, la Wayback Machine, qui permet de 

Windows Live Profile par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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The Internet Archive par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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de calculer la place de la langue française en 
5e position, avec 2,2 % pour l’ensemble des 
francophones de langue maternelle, gardant 
la même position avec 3,11 % si l’on compte 
L1 + L2. 
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conserver l’évolution des sites à travers les 
années, contenait près de 3 pétaoctets48 de 
données et son augmentation était de 100 
téraoctets49 par mois. 

D’après les statistiques d’Alexa50, les 
francophones seraient la 8e communauté 
linguistique qui consulterait The Internet 
Archive avec 1,8 % des visiteurs et la 5e avec 
2,7 % du pourcentage total si l’on comptabilise 
les francophones L1 + L2.

MSN

MSN est un portail Web offrant des sites 
et services Internet proposé par Microsoft. 
Originellement service en ligne et fournisseur 
d’accès à Internet, MSN a modifié son offre 

48 1 petaoctet est égal à mille milliards de kilooctets.
49 1 téraoctet est égal à 1 milliard de kilooctets.
50 http://www.alexa.com/siteinfo/archive.org

depuis son lancement en 1995 et c’est 
aujourd’hui un portail multilingue offrant 
tout type d’accès et des services, classé par 
Alexa à la 30e place des sites les plus visités. 

La communauté francophone, d’après les 
calculs tirés des statistiques d’Alexa, serait la 
6e à l’utiliser avec 1,9 %, ou bien 2,6 % si l’on 
comptabilise les locuteurs L1 + L2.

Open Directory Project

L’Open Directory Project, abrégé ODP, 
plus connu sous le nom de dmoz, est un 
répertoire de sites Web géré par une 
vaste communauté d’éditeurs bénévoles 
provenant du monde entier, chacun étant 
responsable de vérifier l’exactitude et la 
catégorisation des sites. Il y a actuellement 
près de 5 millions d’adresses de sites, 
classées dans plus d’un million de catégories. 

 
MSN par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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Une centaine de milliers d’éditeurs ont 
participé au projet depuis son lancement. 
Le répertoire propose des ressources dans 
78 langues. Alexa utilise aussi l’ODP pour 
son classement par catégories51. La langue 
française, avec plus de 240 000 ressources 
est la 2e langue utilisée après l’allemand. 

FooFind

FooFind est un moteur de recherche de 
liens de fichiers qui est présenté par son 
créateur comme étant plus performant 
que Google car il indexerait plus de 
fichiers que les moteurs traditionnels. Il ne 
s’agit donc pas d’un moteur de recherche 
d’informations mais uniquement de fichiers, 
utilisé notamment pour le téléchargement 
de musiques, de vidéos, de programmes et 
il offre une panoplie d’informations et des 
outils pour un téléchargement facile.

51 http://www.dmoz.org/World/

Foodfind par locuteurs L1 et par locuteurs L1 + L2
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D’après les statistiques extraites 
d’Alexa52, les internautes francophones 
seraient en 5e  position pour le nombre de 
visites (4,7 %), bien loin derrière les Japonais 
et les anglophones, premiers utilisateurs. 
Si l’on comptabilise les locuteurs L1 + L2, 
la population francophone pourrait être la 
3e utilisatrice de ce service, avec près de 
8,2 % du total.

CCSearch

CCSearch est le moteur de recherche de 
Creative Commons (CC), organisation à but 
non lucratif, dont le but est de proposer une 
solution alternative légale aux personnes 
souhaitant libérer leurs œuvres des droits de 
propriété intellectuelle standards de leur pays. 
L’organisation a créé plusieurs licences, connues 
sous le nom de licences Creative Commons, 
restreignant seulement quelques droits (ou 

52 http://www.alexa.com/siteinfo/foofind.is
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aucun) sur des travaux partagés. CCSearch 
cherche donc des documents sous licence 
CC par le biais de différents moteurs ou dans 
différentes banques de données disponibles.

Les francophones constituaient fin 2012 
la 8e communauté linguistique utilisant 
CCSearch d’après les statistiques d’Alexa53, 
mais ils seraient 5e si l’on comptabilise les 
locuteurs L1 + L2. En 2013, son utilisation par 
un public francophone serait plus importante, 
la France se situant à la 6e place et le Canada 
à la 10e place en matière de consultation.

Ixquick

Ixquick est un métamoteur de recherche 
sur le Web, qui interroge simultanément 

53 http://www.alexa.com/siteinfo/search.creativecommons.org

10 moteurs et sites Web : AOL, AlltheWeb, 
Altavista, Ask/Teoma, Bing, EntireWeb, 
Gigablast, Google, Open Directory et 
Wikipédia. Sa spécificité est de respecter 
la vie privée de l’utilisateur en ne conservant 
pas de trace numérique des recherches 
effectuées. Le service est disponible en 
17 langues. La société a lancé Startpage, 
limité aux résultats de recherche de Google, 
mais offrant beaucoup plus de possibilités. 
Startpage est plus consulté qu’Ixquick à 
l’heure actuelle.

Les francophones sont les 6e à l’utiliser 
très loin derrière les 5 premiers, toujours 
d’après les calculs effectués à partir des 
statistiques d’Alexa54.

54 http://www.alexa.com/siteinfo/ixquick.com

Téléchargement et dépôt de fichiers
Cette catégorie d’applications, d’utilisation 

parfois sulfureuse (téléchargement de fichiers 
illégaux), connaît un certain engouement car 
elles permettent de sauvegarder des fichiers 
plus sûrement que chez soi et d’y avoir accès 
depuis n’importe quel endroit. Elles génèrent 
donc un énorme trafic, mais seront traitées 
dans leur ensemble, chaque site ne méritant 
pas à lui seul une rubrique spécifique, les 

modalités de recherche et de dépôt de fichiers 
étant similaires, seuls changent la nature 
des fichiers, les facilités d’accès, la capacité, 
le coût (parfois nul), etc.

Les internautes francophones seraient les 
4e utilisateurs de Gigasize, les 7e de Bitshare, 
Upoloaded, Uploading, Fileserve, Filefactory 
et DepositFiles, les 8e de Rapidshare. Ils 
utilisent assez peu Hotfile, Mediafire, 4shared 
et d’autres encore.

Ixquick par locuteurs L1
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Dépôt et téléchargement de fichiers par L1

12,5%25,2%16,4%

34,2% 1,2%1,6%

7,8%

9,5%

11%

6,6%

23,5%

26,3%

7,2%

3,2%

2,6% 11,3%

Gigasize Bitshare

Chinois Anglais Espagnol Portugais Russe Allemand

Japonais Français Italien Indonésien Arabe Malais

Turc Persan Reste

Filefactory Fileserve

32,8%

6,7%

10,4% 11,1%

2,9%

3%

10,8% 12,9%

14,5%

19,2%16,9% 15,2%

10%

2,5%

4,6%

2,4%

4%

2,3%

2,8%

14,8%

DepositFiles Rapidshare

17%

4,5% 4,5% 6,9%

3,2%

2,8%

3,4%

4,1%

10,4% 14,7%

12%

25,1%20,2% 13,2%

8,9%

2,5%

8,8%

2%

3,6%

7,7%

3,3%

21,1%

18,1%

3,8% 4% 8,9%

2,6%

3,6%

3,8%

2,4%

14,9%

17,1%

13,1%

19,9%19,1% 18,6%

10,6%

2,3%

9,3%

1,8%

7,4%

1,7%

4,8%

12,1%

Uploaded Uploading

526 Le français, langue de communication internationale et des affaires



Comportements 
spécifiques  
aux francophones  
avec certains outils

Pour cette section, l ’appartenance à 
la Francophonie institutionnelle (pays 
membres de l ’OIF) a été privilégiée, en 
raison de la nature des sources qui 
fournissent des statistiques par pays. 
Ces observations semblent néanmoins 
pertinentes car elles identifient les outils 
à cibler pour étudier et, si besoin, favoriser 
leur aptitude à accueillir et « transporter » 
la diversité linguistique.

Systèmes d’exploitation55

En matière d’utilisation des systèmes 
d’exploitation hors serveurs (donc seulement 
pour ordinateurs personnels, tablettes et 
téléphones intelligents), Windows est de 
loin le système d’exploitation le plus utilisé 
dans la Francophonie avec une moyenne 
globale de 87,87 % pour l’ensemble des pays 
membres (très proche des 88,83 % de la 
moyenne mondiale), l’Égypte (97,48 %), la 
Tunisie (96,61 %), le Maroc (96,61 %) et le 
Togo (96,32 %) arrivant en tête d’utilisation 
du système d’exploitation de Microsoft. C’est 
à Monaco (64,36 %), en Suisse (70,81 %), au 

55 Source  :  http : //gs .statcounter .com/#os-ww-
monthly-201305-201405

Luxembourg (73,59 %), au Canada (76,82 %) 
et en Andorre (77,17 %) que ce système est 
le moins utilisé.

Suit MacIntosh avec une moyenne de 
6,48 % (5,72 % moyenne mondiale). Monaco 
(26,88 %), la Suisse (20,64 %), le Luxembourg 
(16,69 %), le Canada (15,3 %) et l’Andorre 
(12,25 %) sont les pays francophones où 
ce système est le plus utilisé alors que la 
Roumanie (1,23  %), la Tunisie (1,21  %), 
l’Arménie (1,15 %), le Bénin (1,03 %) et l’Égypte 
(0,91 %) sont les pays de la Francophonie 
l’utilisant le moins.

Linux est utilisé comme système 
d’exploitation des PC dans les pays de la 
Francophonie avec une moyenne de 1,13 % 
pour l’ensemble des pays membres (1 % 
étant la moyenne mondiale), le Tchad (2,5 %) 
étant l’État de la Francophonie où il serait 
le plus utilisé, suivi par l’Arménie (2,07 %) 
et Madagascar (1,72 %). Les pays où il est 
le moins utilisé par les internautes étant la 
Côte d’Ivoire (0,33 %), les Comores (0,27 %), 
l’Égypte (0,2 %) et le Vietnam (0 %). Rappelons 
néanmoins que Linux est le système le plus 
utilisé en matière de serveurs.

Le système IOS est utilisé par une 
moyenne de 2,89  % d’internautes de la 
Francophonie (contre 3,52 % pour la moyenne 
mondiale), avec Monaco (7,54 %) en tête, suivi 
par le Cambodge (6,24 %), l’Andorre (6,21 %), 
la Suisse (6,13 %) et le Liban (5,81 %).

Systèmes d’exploitation les plus utilisés dans la Francophonie

Windows

MacIntosh

IOS

Linux

Android

Autres SE
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Moteurs de recherches les plus utilisés dans la Francophonie

Google

Bing

Yahoo!

Autres

90%
3,5%

2,6% 3,9%

Android enregistre une faible présence 
dans l’ensemble des pays de la Francophonie 
avec à peine 0,92 % (mais supérieure à la 
moyenne mondiale de 0,83 %), la Guinée 
(2,81 %), le Vanuatu (2,75 %), le Tchad 
(2,44 %), la République du Congo (2,3 %), 
et la République démocratique du Congo 
(2,08 %) étant les pays où il est le plus 
utilisé.

L’ensemble des autres systèmes 
d’exploitation est utilisé en Francophonie 
par une moyenne de 0,78 % (contre 0,87 % 
pour le monde), avec le Luxembourg (3,2 %), 
l’Andorre (2,69 %), la République du Congo 
(2,43 %), le Liban (1,96 %) et le Gabon (1,73 %) 
en tête.

Moteurs de recherche56

En matière de moteurs de recherche, 
Google est le système préféré par les 
internautes de la Francophonie, avec une 
moyenne de 90 % (supérieure à la moyenne 
mondiale qui est de 88,78 %). Le Maroc 
(97,84 %), la Belgique (97,64 %), l’Égypte 
(97,17 %), le Vietnam (96,85 %) et la Tunisie 
(96,38 %) sont les pays où il est le plus utilisé. 
En bas du tableau se trouvent le Burundi 
(81,88 %), Sainte-Lucie (81,36 %), le Burkina 
Faso (81,35 %) et le Niger (80,21 %).

Suit de loin Bing, avec une moyenne 
d’utilisation de 3,49 % (4,1 % de moyenne 
mondiale) pour l’ensemble de la Francophonie, 
avec en tête les pays de la Caraïbe, de l’océan 

56 Source : http://gs.statcounter.com/#search_engine-ww-
daily-20110101-20110125-map

Indien, de l’Afrique subsaharienne et le 
Canada ; Bing est beaucoup moins utilisé 
dans les pays asiatiques, européens et de 
l’Afrique du Nord.

Yahoo! n’est utilisé que par une moyenne 
de 2,56 % des internautes de la Francophonie 
(contre 3 % en moyenne pour l’ensemble 
de la planète), notamment en Afrique 
subsaharienne et en Europe. L’Afrique du 
Nord se trouve dans le bas du tableau.

Et il n’est pas surprenant que Yandex et 
Baidu, les navigateurs russe et chinois, ne 
soient presque pas utilisés en Francophonie, 
même si l’on note le recours à Baidu par 1,95 % 
des internautes tchadiens...

D’autres moteurs locaux sont utilisés 
par une moyenne de 1,88 % des internautes 
francophones, la République tchèque, 
l’Arménie, le Gabon, les Comores et le Burundi 
enregistrant les meilleurs scores.

Une récente initiative française pourrait 
bouleverser ce panorama si l’on en croit les 
affirmations des créateurs du moteur de 
recherche Qwant, lancé le 16 février 2013, 
en version bêta. Même si, d’après Wikipédia, 
« plusieurs observateurs [considéraient que 
ce n’est qu’] un site agrégeant les résultats 
d’autres moteurs […]  », leurs créateurs 
considèrent que ses fonctionnalités, le respect 
des données personnelles et la participation 
des internautes à son amélioration, pourraient 
séduire un grand public57.

57 http://blog.qwant.com/qwant-lance-officiellement-le-4-
juillet/
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Navigateurs58

Firefox paraît être le navigateur préféré 
des internautes de la Francophonie, avec 
une moyenne de 33,13  % (alors que la 
moyenne mondiale est de 27,84  %), le 
Cameroun (67,21  %), le Togo (63,21  %) 
et Madagascar (56,92 %) ayant le plus 
d’utilisateurs. En bas du tableau se trouvent 
Monaco (19,19 %), le Canada (19,1 %), le 
Cabo Verde (19,08 %), l’Andorre (17,7 %) et 
l’Arménie (16,8 %).

Suit de près Chrome ,  avec une 
moyenne de 30,9 % pour l’ensemble des 
pays francophones (alors que celui-ci est 
préféré par l’ensemble de la planète avec 
une moyenne de 33 %). L’Arménie (73 %), la 
Tunisie (64 %), le Vietnam (51,29 %), le Maroc 
(47,39 %) et la Mauritanie (45,96 %) sont les 
pays où il est le plus utilisé. La République 
démocratique du Congo (16,52 %), le Vatican 
(16 %), le Cameroun (15,19 %), la République 
centrafricaine (15 %) et le Tchad (6,38 %) 
sont les pays où il est le moins utilisé.

Internet Explorer, le navigateur de 
Microsoft, est troisième avec une moyenne 
de 25,47 % (moyenne mondiale : 27,84 %), 
trouvant à São Tomé et Príncipe (45,23 %), au 
Tchad (44,67 %), en République centrafricaine 
(41,54 %) et au Gabon (37,59 %) le plus 

58 Source  : http://gs.statcounter.com/#browser-ww-
monthly-201201-201301

d’utilisateurs. C’est au Ghana (12,2 %), au 
Cameroun (11,61 %), à Madagascar (10,81 %), 
en Tunisie (9,77 %) et en Arménie (3,93 %) 
qu’il est le moins utilisé.

Safari a une utilisation moyenne de 
7,28 % pour l’ensemble de la Francophonie 
(proche de la moyenne mondiale de 7 %), 
avec en tête, Monaco (27,1 %), la Suisse 
(19,99  %), le Luxembourg (15,93  %), le 
Canada (15 %) et l ’Andorre (13,91 %). La 
Roumanie (1,72 %), l ’Arménie (1,62 %) et 
l’Égypte (1,52 %) étant les pays où il est le 
moins utilisé.

Opéra se trouve en bas du classement des 
moteurs utilisés avec une moyenne de 1,06 % 
pour l’ensemble de la Francophonie (plus 
utilisé ailleurs avec une moyenne de 1,81 %). 
La Roumanie (4,73 %), le Tchad (3,43 %) et 
l’Arménie (3,31 %) sont les pays où il est 
le plus utilisé, mais il est très faiblement 
représenté ailleurs.

C’est au Tchad (12,7 %), au Vanuatu 
(5,75 %), en Guinée (2,36 %), en République 
démocratique du Congo (1,72  %) et en 
République du Congo (1,27 %) que d’autres 
navigateurs sont le plus utilisés (avec une 
moyenne de 0,84 % pour l’ensemble de la 
Francophonie contre 0,55 % pour l’ensemble 
de la planète), mais ils sont presque 
inexistants ailleurs.

Navigateurs les plus utilisés dans la Francophonie

Firefox

Chrome

Internet 
Explorer

Safari

Opera

Autres

33,1%

30,9%

25,5%

7,3%

1,1% 2,2%
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Vers de nouveaux outils 
de mesure de la diversité 
linguistique et culturelle 
d’Internet

Dans un rapport intitulé « Le français sur 
Internet », Mme Pauline Franchini déclare : 
« La langue française est loin d’être menacée 
sur la Toile, espace dans lequel elle est très 
bien représentée. L’objectif d’augmenter 
la présence du français ne doit donc pas 
[nécessairement, ajouterions-nous] être pensé 
en termes de quantité de pages Web […] ». Et 
de poursuivre, « […] les contenus culturels [il 
faudrait ajouter spécialisés - note des auteurs] 
sont à privilégier et pour faire du français sur 
Internet une langue de la connaissance et de 
l’information, en incitant les internautes à 
contribuer à Wikipédia ou à s’investir dans 
des concours d’écriture innovants comme la 
Twittérature. […] Tout doit être mis en œuvre 
pour permettre aux francophones d’Afrique, 
qui formeront demain la majeure partie de 
la Francophonie et qui seront de plus en plus 
et de mieux en mieux connectés au réseau, 
de devenir non seulement consommateurs 
mais producteurs de contenus écrits ». 

On comprend qu’il doit s’agir ici de 
contenus en français mais aussi dans toutes 
les langues de l’espace francophone.

Comme il est précisé à plusieurs reprises 
dans le livre Net Lang59, les langues ayant 
un bagage écrit important, précédant la 
naissance d’Internet, ont une prédominance 
absolue dans le Web 1.0, dans le discours 
spécia l isé (scientif ique, technique, 
administratif, juridique, etc.) et en matière de 
littérature en général, tandis que les langues 
ayant une tradition écrite plus modeste, sont 
très actives dans les réseaux sociaux, par 
exemple.

Il est toujours utile de comparer la 
présence de la langue française sur Internet 
avec d’autres mesures la concernant afin 
d’envisager les évolutions possibles à court et 
à moyen termes60. Le français est la 2e langue 
dans les organisations internationales 

59 Net.lang – Réussir le cyberespace multlingue. 2012, C&F 
Éditions. http://net-lang.net
60 Le baromètre Calvet déjà mentionné page 33 propose 
certaines pistes, à compléter sûrement.

(système de l ’ONU, Union européenne, 
organisations africaines et interaméricaines), 
la 2e langue des traductions indexées 
(langue originale et langue cible)61 –  le 
couple anglais-français représente 60 % 
du marché des traductions (200962) –, la 
2e ou la 3e langue étrangère apprise dans 
le monde, et elle continue d’être présente 
dans la production scientifique et littéraire, 
les brevets, l’audiovisuel…, sans doute au-
delà de ce que le seul poids démographique 
des locuteurs de français langue maternelle 
pourrait lui laisser espérer.

Comme nous l’avons vu dans cette brève 
étude, il en est vraisemblablement de même 
sur Internet. Cependant, la connaissance 
objective de la présence des langues sur 
Internet supposerait une analyse profonde 
des contenus et une veille permanente. L’idéal 
serait de pouvoir disposer d’un moteur de 
recherche qui rendrait compte, mieux que ne 
le fait Google, des contenus francophones. Les 
Chinois, les Russes et les Portugais disposent 
déjà d’un tel moteur. Le besoin est patent 
puisque le moteur le plus utilisé par les 
francophones (voir plus haut) s’est transformé 
en outil à générer des profits publicitaires, liés 
notamment à l’historique des recherches de 
l’utilisateur, et sa valeur scientifique comme 
sa neutralité sont mises en question. Il faut 
noter qu’un tel moteur existe et qu’il est de 
qualité (Exalead.com/search) mais il semble 
que la politique industrielle de l’entreprise 
qui en possède la licence ne vise pas à en 
faire la promotion auprès du grand public 
(sans doute en raison des coûts logistiques 
qu’entraînerait une utilisation massive que 
l’entreprise ne pourrait probablement pas 
financer). Le moteur Qwant, quant à lui, ne 
paraît pas prétendre à couvrir un univers 
indexé étendu, mais plus simplement à offrir 
une meilleure ergonomie à la consultation.

L’enjeu de la mesure du français n’est pas 
purement quantitatif : il s’agit aussi d’orienter 
les efforts vers une meilleure répartition de 
la production des contenus, en donnant aux 
pays du Sud francophones ou potentiellement 
francophones les moyens de préférer le 
français comme langue d’expression et de 
diffusion de la connaissance sur la Toile. 

61 http://www.unesco.org/xtrans/bsstatlist.aspx?lg=1
62 http://blog.atenao.com/traduction-professionnelle/
levolution-du-marche-de-la-traduction-291
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Le but est également, à terme, d’être en 
mesure d’évaluer les types de contenus de 
la Toile dans lesquels la langue française est 
particulièrement présente.

Annexe I – Méthodologie

La volonté de mesurer « la présence » du 
français sur la Toile se heurte à une difficulté 
liée à la rareté de l’information sur le sujet et 
aux divergences des chiffres selon les sources. 
Il y a en particulier confusion entre :

– le pourcentage estimé d’usagers 
d’Internet (discriminés ou non par langue) ; 

– le pourcentage estimé de contenus 
totaux dans une langue donnée (ou toutes).

La mesure des internautes francophones 
et des pages Web francophones sont des 
données fondamentalement différentes, 
ref létant des réalités qui méritent des 
approches distinctes : la première mesure 
est en relation avec la « fracture numérique » 
(d’accès, de connexion à Internet) et la 
seconde concerne la « fracture des contenus » 
(volume dans les différentes langues), une 
fracture bien moins comprise quoique plus 
déterminante. La mesure du nombre de 
locuteurs d’une langue donnée implique un 
protocole complètement différent de celle des 
contenus dans cette langue. Ainsi, affirmer 
que le français se situe en 8e position sur 
Internet, information largement véhiculée 
dans les médias, n’a de sens que si l’on précise 
que la 8e population d’Internet se connecte 
à partir d’un pays dans lequel le français 
est langue officielle, et que cela ne revient 
pas à dire que le français est la 8e langue en 
termes de contenus. 

Cette donnée émane de la source la 
plus consultée, les statistiques d’Internet 
World Stats. Cette source, qui est loin 
de satisfaire les attentes de statistiques 
rigoureuses, a au moins le mérite d’exister 
et d’être la seule à produire des données 
à jour sur la langue des internautes63. Sa 
méthodologie consiste à déterminer les 
principales langues utilisées dans chaque 
pays et de croiser cette information avec 

63 Quoiqu’il semble que les responsables de cette source 
rencontrent des difficultés puisque les chiffres n’ont plus été 
mis à jour depuis 2011 – ce qui laisse un désert très préoccupant 
dans l’univers des indicateurs concernant la présence des 
langues sur Internet.

les données de l’UIT (Union Internationale 
des Télécommunications) pour l’évaluation 
du nombre total d’internautes dans chaque 
pays. Or, d’une part ces données sont 
produites par les gouvernements, ce qui n’est 
pas toujours un critère de fiabilité, certains 
pays ayant tendance à gonfler les chiffres 
pour démontrer le succès de leur politique 
de lutte contre la fracture numérique et, 
d’autre part, il n’est nullement mentionné la 
méthodologie pour pondérer la langue des 
internautes. Il apparaîtrait ainsi que le seul 
critère retenu soit la ou les langues officielles. 
Internet World Stats utilise aussi des 
sources marketing diverses, probablement 
sans méthodologie commune. Enfin, cette 
étude se limite aux dix premières langues 
des usagers d’Internet, contrairement à 
la compagnie qui fournissait des chiffres 
comparables avant 2007 (GlobalStats) qui 
a disparu et dont les données historiques 
peuvent seulement être récupérées grâce 
à la « wayback machine » du site http://
archive.org.

L’impossible mesure du poids  
des langues

Deux publications de l’UNESCO, « Mesurer 
la diversité linguistique sur l’Internet », en 
2005 », et « Douze années de mesure de la 
diversité linguistique sur l’Internet : bilan et 
perspectives », en 2009, décrivent les méthodes 
employées par chaque étude – et leur degré de 
fiabilité – depuis que l’on essaye de mesurer 
le poids des langues sur Internet.

La méthode et les résultats de l’étude 
menée depuis 1998 et jusqu’en 2007 par 
Funredes et l’Union latine sont explicités 
dans la seconde publication. Cette approche 
a permis, entre 1988 et 2008, sur la base 
d’extrapolation à partir des résultats 
par langue recueillis par des moteurs de 
recherche, de conduire des campagnes suivies 
de mesure. Depuis 2008, la méthode a été 
invalidée faute de pouvoir continuer à utiliser 
les moteurs de recherche (cf. plus bas) et il 
n’existe plus de mesure systématique.

La faiblesse des moteurs  
de recherche

À partir de 2008, la diversité des moteurs 
de recherche s’est vue réduite et les quelques 
moteurs génériques restant sur le marché 
(Google, Yahoo!, Bing/Live Search, Ask, AOL, 53
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Lycos, Excite, Exalead, Teoma64) ont tous 
évolué de la même manière :

– réduction sensible du pourcentage de 
l’espace indexé (de plus de 80 % vers moins 
de 10 %), l’étendue de la Toile tendant vers 
l’infini65 (cf. figure p. 533) ;

– perte totale de crédibilité des chiffres 
de totalisation du nombre d’occurrences d’un 
mot-clef donné ;

– intelligence accrue de la recherche par 
mot-clef qui conduit à la perte de l’association 
mot-clef/résultats (soit par introduction 
automatique des traductions, soit par 
introduction de synonymes par le moteur lui-
même). 

De plus, avec l’essor du Web 2.0, la nature 
même des contenus a changé et les pages 
statiques (au format HTML simple) ont laissé 
une plus grande place aux pages dynamiques 
(à la fin 2012 le trafic vidéo représentait plus 
de 50 % du total, avec des prévisions à la 
hausse de ce pourcentage66).

En juin 1997, l’étude d’Alis Technologies 
soutenue par l’Internet Society et dont 
la méthode a été reprise par d’autres, en 
particulier l ’OCLC («  Online Computer 
Library Center »), était la référence sur 
laquelle se sont appuyés de nombreux médias 
pour proposer une valeur proche de 80 % 
pour la part de pages Web en anglais. La 
méthode consistait à créer un échantillon 
de quelques milliers de sites Web par le jeu 
du hasard sur les adresses IP, à appliquer les 
moteurs de reconnaissance des langues sur 
la page d’entrée de cet ensemble de sites et à 
en extrapoler les résultats. Outre les limites 
liées aux algorithmes de reconnaissance 
des langues, cette méthode comportait une 
flagrante et fatale négligence statistique : 
une seule prise faite au hasard ne peut 
fournir aucun résultat crédible en termes 
de statistique. Il aurait fallut réaliser une série 

64 Google aurait (selon http://en.wikipedia.org/wiki/Web_
search_engine) un peu plus de 80 % du marché,  avec cependant 
une tendance à la baisse depuis 2010.
65 En 2008, le chiffre de 127 milliards de pages était fourni 
par diverses sources (en particulier le moteur de recherche 
CUIL, aujourd’hui disparu, qui prétendait explorer à cette 
date l’ensemble du Web). Voir la page du site conservée par 
archive.org : http://web.archive.org/web/20100916001435/
http://www.cuil.com/ 
66 “Cisco Visual Networking Index - Forecast and Methodology, 
2010–2015”
http://www.cisco.com/en/US/solutions/collateral/ns341/ns525/
ns537/ns705/ns827/white_paper_c11-481360_ns827_
Networking_Solutions_White_Paper.html 

de prises dont les résultats auraient constitué 
une variable aléatoire qui aurait ensuite été 
étudiée avec les moyens traditionnels de la 
statistique (moyenne, variance, intervalle de 
confiance, etc.). Que représentent, en effet, 
les statistiques de quelques milliers de sites 
Web face aux 45 milliards de pages indexées 
par Google67 et aux mille milliards probables 
de pages existantes et non indexées68 ?

Plusieurs autres publications (en général 
d’entreprises de marketing) avancent des 
chiffres sans qu’aucune méthode ne les 
accompagne. C’était le cas de l ’étude 
Inktomi en 2001 lancée à grand bruit et qui 
comportait des erreurs grossières. Quelques 
rares méthodes ont été documentées comme 
l’approche très originale des chercheurs de 
Xerox en 2001 (Grefenstette & Nioche, 2001), 
fondée sur la fréquence d’apparition de mots 
usuels dans des corpus linguistiques donnés. 
Cette étude a présenté des résultats pour 
1996, 1999 et 2000 et mérite donc d’être 
considérée comme la première étude sur la 
présence des langues sur la Toile. 

Le site « W3Techs – World Wide Web 
Technology Surveys », qui se désigne comme 
la source d’informations la plus fiable et la plus 
complète sur les usages d’Internet, a le mérite 
de différencier langues des usagers d’Internet 
et langues des contenus, qu’il traite de façon 
spécifique dans l’article « Usage of content 
languages for Websites »69. Les calculs se basent 
sur les données d’Alexa. une entreprise capable 
de fournir les statistiques des usages du Web 
grâce à une barre d’outils qu’un échantillon 
d’internautes accepte d’installer sur son 
navigateur. Grâce à elle, Alexa comptabilise 
les accès aux sites les plus visités, puis effectue 
un classement des 25 millions de sites les 
plus fréquentés de la Toile, sachant qu’elle 
compte près de 650 millions de sites70, dont 
environ 200 millions considérés comme actifs 
et sans doublons. World Wide Web Technology 
Surveys retient les 10 premiers millions de 
sites (depuis juin 2013, contre un million 
auparavant) ainsi classés et détermine leurs 
langues de rédaction.

67 http://www.worldwidewebsize.com/
68 http://www.pcinpact.com/news/65785-combien-pages-
web-foundation-tim-berners-lee.htm
69 http://w3techs.com/technologies/overview/content_
language/all 
70 http://news.netcraft.com/archives/2012/11/01/november-
2012-web-server-survey.html
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Taille estimée de la Toile
W3Techs sur 10 millions de sites

Web indexé (5-10%) 
 Étude Funredes / Union latine  
sur l’ensemble du Web indexé

Sites considérés « actifs » et sans doublons
186 900 000*

Nombre de noms de domaines (ICANN) 
625 330 000*

* selon Netcraft.com – novembre 2012

Application basée sur le volontariat de 
l ’utilisateur, Alexa est un bon instrument 
pour mesurer ce que l’internaute consulte. 
Mais encore faudrait-il que l ’outil soit 
connu et utilisé de manière équilibrée 
entre les différentes régions de la planète 
af in de pouvoir comparer de manière 
uniforme les usages. Par ailleurs, ce ne 
sont pas les pages qui sont mesurées 
mais les sites (et en général, seule la page 
d’entrée est traitée avec l ’ inconvénient 
que les pages d’accueil peuvent être en 
anglais sur des sites comprenant d’autres 
langues).

D’autre part, Alexa sert à mesurer 
l’usage et non l’existant. Ce qui n’est pas 

consulté par les utilisateurs d’Alexa n’est 
pas recensé. De plus, en ne retenant que 
les 10 premiers millions de sites les plus 
visités (sur 25 millions), W3Techs favorise 
les grands médias et commerçants les plus 
réputés des différents pays, essentiellement 
occidentaux, États-Unis en tête, et néglige 
de nombreux sites scientifiques, informels, 
administratifs, locaux, et de commerces 
de moindre diffusion, de la plupart des 
pays de la planète. Pour avoir un aperçu 
des possibles biais de cette étude, il est à 
remarquer que le tchèque y aurait plus de 
pages que le coréen, ou bien que le chinois, 
avec une population d’internautes presque 
10 fois plus importante, y aurait moins de 
pages que l’allemand ou le russe. 

Les résultats obtenus sont globalement 
plus élevés que ceux de l’étude Funredes-
Union latine de 2008 (avec notamment 
10 % de pages anglophones en plus), et le 
classement varie : l ’allemand est toujours 
devant le français, mais l’espagnol devient 
plus important que le français alors qu’il 
était derrière pour Funredes-Union 
latine. Cependant, la part de contenus 
en français, que Funredes-Union latine 
donnait à 4,5 %, est de 4,2 % selon Web 
Technology Surveys.

Ces mesures sont les plus intéressantes 
disponibles aujourd’hui et il faut accueillir 
avec satisfaction leur progrès (au moment où 
l’autre source, qui porte sur les internautes, 

semble s’essouff ler et ne plus pouvoir 
continuer ses mesures depuis 201171).

Annexe II – Méthode  
et résultats d’évaluation 
globale

La question se pose, après la présentation 
de tant de résultats dispersés de différents 
classements du français sur Internet (soit 
comme langue maternelle, L1, soit comme 
langue maternelle et seconde, L1 + L2), de 

71 http://www.internetworldstats.com/stats7.htm 53
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la possibilité d’extraire statistiquement 
une signification globale ou de synthèse à 
cette cinquantaine de classements dans des 
domaines ou applications différents. Existe-
t-il une manière crédible de donner un 
résultat significatif global pour la place 
du français sur Internet ?

Il semble évident que la moyenne simple 
des classements (respectivement pour L1 et 
pour L1 + L2) n’a pas grande signification. 
Une possibilité est de pondérer les différents 
classements en fonction de l’importance 
relative du domaine ou de l’application et 
ainsi d’obtenir une moyenne pondérée qui 
donne du sens à une estimation globale. 
Une deuxième possibilité consiste à établir 
une série de paramètres de qualification 
de chaque résultat en fonction d’éléments 
de crédibilité du résultat et de pondérer la 
moyenne en fonction de la valeur accordée 
à ces paramètres.

Nous employons les deux méthodes à des 
fins de comparaisons et élaborons ainsi une 
mesure pour établir un classement global du 
français susceptible d’intégrer l’ensemble des 
résultats dans un classement final pondéré 
qui reflète, avec une certaine justesse, la 
place du français sur Internet.

Les classements obtenus sont présentés 
ci-dessous, triés par ordre croissant pour les 
valeurs L1 et L1 + L2 des éléments évalués. 
Nous voyons que le classement du français 
langue maternelle (L1) varie entre 4 et 12 
et celui du français première et deuxième 
langue (L1 + L2) varie de 1 à 8.

La moyenne simple obtenue de ces 
classements est respectivement de 6,8 pour 
L1 et 4,2 pour L1 + L2.

Une pondération simple consiste à 
attribuer un poids entre 0 et 10 (marqué P 
dans le tableau de présentation des résultats) 
pour chaque élément pour en marquer 
l’importance (ainsi nous donnons un poids 
maximum de 10 aux éléments « langue des 
internautes » et « pourcentage de pages en 
français » et un poids de 3 aux applications 
Hi5 et ccSearch). Malgré la subjectivité de ce 
critère (qui pourrait être étudié par un groupe 
d’experts lors de la mise en place d’une veille 
permanente), il nous paraît pour l’instant le 
plus approprié pour le but recherché.

Avec les valeurs que nous proposons, la 
moyenne pondérée serait de 7,4 pour L1 et 
4,3 pour L1 + L2. 

Une pondération un peu plus compliquée, 
et qui pourrait traduire avec plus d’exactitude 
l’importance des paramètres, est celle que 
nous proposons avec cette équation où I 
est l’indice de valeur du résultat en tant 
qu’indicateur du français sur Internet  :  
I = AxBxCxD/1 000 où :

A = degré de mondialisation du paramètre 
(0 à 10)

B = degré de fiabilité obtenu pour les 
valeurs de ce paramètre (0 à 10)

C = degré de confiance pour les données 
obtenues pour le français (0 à 10)

D = relevance pour le français (0 à 10)
Cet indice est appliqué aux valeurs L1 et 

L1 + L2 (notée L12 dans le tableau ci-après 
trié, par L1 + L2 puis L1 croissants) :

Élément  
d’évaluation

A B C D I L1 L12 P L1x I L12 x I L1 x P L12 x P TYPE

Viadeo 2 5 7 10 7   1 6 0 7 0 6 RS

Tumblr 6 6 7 6 15 4 2 4 60 30 16 8 RS

Hotmail 5 5 6 6 9   2 4 0 18 0 8 APP

Open office 9 9 9 8 58   2 5 0 117 0 10 APP

Blogs.com 6 7 7 5 15   2 5 0 29 0 10 BLOG

Open directory 9 10 7 9 57   2 7 0 113 0 14 CONTENU

Badoo 6 5 7 5 11 5 3 3 53 32 15 9 RS

Foofind 7 7 7 6 21 5 3 3 103 62 15 9 APP

Téléphones 
intelligents

10 6 8 9 43 7 3 4 302 130 28 12 INFRA
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Élément  
d’évaluation

A B C D I L1 L12 P L1x I L12 x I L1 x P L12 x P TYPE

Serveurs / hab. 10 9 9 7 57 8 3 5 454 170 40 15 INFRA

3G 10 6 9 6 32 9 3 3 292 97 27 9 INFRA

Amazon 7 9 9 8 45   3 6 0 136 0 18 LIVRES

Gmail 7 5 8 6 17   3 6 0 50 0 18 APP

Yahoo! 5 5 6 6 9   3 4 0 27 0 12 APP

Facebook 8 7 7 6 24 5 4 7 118 94 35 28 RS

Twitter 9 8 7 9 45 6 4 8 272 181 48 32 RS

Live Journal 8 7 7 7 27 6 4 5 165 110 30 20 BLOG

LinkedIn 7 7 7 7 24 7 4 6 168 96 42 24 RS

Internet World Stats 10 6 10 10 60 9 4 10 540 240 90 40 UTILIS.

Gigasize 7 7 7 6 21   4 4 0 82 0 16 P2P

Windows live profile 7 7 7 6 21 5 5 4 103 103 20 20 RS

Instagram 7 5 7 6 15 6 5 5 88 74 30 25 RS

Google+ 8 7 7 6 24 7 5 7 165 118 49 35 RS

Skype 8 7 7 8 31 7 5 7 220 157 49 35 APP

Hi5 7 6 7 4 12 8 5 3 94 59 24 15 RS

Internet archive 9 7 7 9 40 8 5 7 318 198 56 35 CONTENU

Ccsearch 6 7 7 6 18 8 5 3 141 88 24 15 APP

Wikipédia 9 10 10 10 90   5 8 0 450 0 40 CONTENU

YouTube 8 7 7 8 31 7 6 7 220 188 49 42 VIDEO

Icq 5 7 7 5 12 10 6 3 123 74 30 18 APP

W3Techs 10 7 10 10 70   6 10 0 420 0 60 PAGES

Orkut 2 5 7 3 2   6 6 0 13 0 36 RS

Ixquick 6 7 7 6 18   6 3 0 106 0 18 APP

Bitshare ++ 7 7 7 6 21   7 4 0 144 0 28 P2P

Téléphonie mobile 10 9 9 7 57 12 8 3 680 454 36 24 INFRA

Rapidshare 7 7 7 6 21   8 4 0 165 0 32 P2P

Haut débit 10 9 9 7 57 5   4 284 0 20 0 INFRA

AOL/AIM 5 7 7 6 15 5   3 74 0 15 0 APP

Ning 7 7 7 8 27 6   5 165 0 30 0 RS

MSN 7 7 7 6 21 6   5 123 0 30 0 APP

Wordpress 8 7 7 7 27 7   5 192 0 35 0 BLOG

                           
Moyennes           6,8 4,2 7,4 4,3 7,2 4,2  

RS = réseau social ; APP = application ; INFRA = infrastructure ; P2P = « peer to peer » ou pair à pair (échanges entre ordinateurs).
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Les valeurs obtenues pour les moyennes sont les suivantes :

Moyenne  
simple

Moyenne pondérée
simple

Moyenne pondérée
multicritère

L1 6,85 7,18 7,44

L1 + L2 4,22 4,21 4,30

critères confondus, se situe entre la 
septième et la huitième place pour L1, et 
entre la quatrième et la cinquième, plutôt 
proche de la quatrième, pour L1 + L2.

en permanence proposant des données pour 
l’ensemble des langues de la planète permettant 
d’avoir une approche comparative.

L1 + L2 : ci-dessous, le tableau récapitulant 
les sources statistiques utilisées pour les 
principales langues connaissant un usage 
comme langue seconde.

Il est donc légitime de considérer, à 
partir des résultats rassemblés et des 
paramètres établis, que le classement 
général du français sur Internet, tous 

Données sur les langues

Pour la langue maternelle : le site Ethnologue 
a été choisi comme source unique en matière 
démo-linguistique concernant la langue 
maternelle des individus. Même si cette source 
donne des chiffres contestables (notamment pour 
la langue française), elle est la seule actualisée 

Annexe III – Sources utilisées

Langue L1 + L2 Sources consultées avant juin 2013

Chinois 1 342 274 570
Ethnologue : http://www.ethnologue.com/statistics/size (table 3)  
et http://www.ethnologue.com/language/cmn pour totaux L2 du mandarin 

Anglais 1 203 789 044
Wikipédia List of countries by English speaking population: http://en.wikipedia.org/wiki/
List_of_countries_by_English-speaking_population 

Espagnol 495 000 000
Rapport « El español en el mundo », Institut Cervantès: http://cvc.cervantes.es/ 
lengua/anuario/anuario_12/i_cervantes/p01.htm 

Hindi 378 476 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/hin 

Bengali 332 523 600 Ethnologue :  http://www.ethnologue.com/language/ben 

Russe 270 595 940

Ethnologue : http://fr.wikipedia.org/wiki/Russe.  
Note : le chiffre sur L2 (110 millions) ne figure plus aujourd’hui. Consulter le lien  
https://web.archive.org/web/20130304042424/http://www.ethnologue.com/language/
rus 

Arabe 246 000 000 
Ethnolgue http://www.ethnologue.com/language/arb (chiffres corrigés par nos soins 
car il y a ambiguïté dans l’énonciation, il ne faut pas additionner les chiffres de L1 et L2 
indiqués, mais garder celui de L2 comme le total L1 + L2) 

Portugais 240 000 000
Comunidade dos paises de língua portuguesa (unité de I + D) : http://www.idcplp.
net/?idc=30&idi=5623 

Français 220 000 000*
Organisation internationale de la Francophonie : http://www.francophonie.org/IMG/pdf/
langue_francaise_monde_integral.pdf

72

* Cette étude ayant été réalisée fin 2013, c’est l’estimation de La langue française dans le monde 2010 qui a servi de base à 
tous les calculs.

72 Non seulement les chiffres ont pu changer sur certains sites (Wikipédia et Ethnologue), mais certaines langues ne sont plus mentionnées en tant que L2 
comme le russe ou le filipino, qui a été séparé depuis du tagalog. 
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Langue L1 + L2 Sources consultées avant juin 2013

Allemand 177 000 000
National Geographic Collegiate Atlas of the World, Willard, Ohio, R.R Donnelley & Sons 
Company, April 2006, pp. 257-299 

Ourdou 166 001 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/urd 

Indonésien 163 000 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/ind 

Filipino 95 000 000
Ethnologue : https://web.archive.org/web/20130404162850/http://www.ethnologue.
com/language/fil 

Thaï 60 202 460 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/tha 

Haoussa 39 864 000
Ethnologue : https://web.archive.org/web/20130404091210/http://www.ethnologue.
com/language/hau 

Swahili 30 357 690 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/swh 

Zoulou 26 044 500 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/zul 

Yoruba 21 365 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/yor 

Khmer 16 360 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/khm 

Bambara 14 005 500 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/bam 

Éwé 3 612 000 Ethnologue : http://www.ethnologue.com/language/ewe 

Données sur les usages

Les auteurs de cette étude analysent, 
depuis 2010, plusieurs centaines de sources 
potentielles, auxquelles s’ajoutent en 
permanence d’autres sources obtenues par 
recherche de mots-clefs, par consultations 
imbriquées, à partir de la bibliographie 
consultée, etc. Un bon nombre d’entre 
el les ont été éliminées d ’off ice pour 
cette étude - ne présentant pas un 
minimum de crédibilité, de pertinence 
ou se révélant d’emblée trop partielles 
ou biaisées. Ils ont étudié les 200 sources 
d’informations (URL, articles, livres ou 
autres) susceptibles de déterminer des 
indicateurs de la présence des langues 
dans les différentes aires étudiées. 

Ensuite, ils ont noté cet échantillon 
entre 10 et 5 (les sources obtenant un score 
inférieur ont été écartées), en fonction de 
plusieurs critères (pertinence, confiance, 
portée, transparence de méthode, etc.). Cette 
notation a permis ensuite de donner une 

pondération à la validité des résultats globaux 
(voir Annexe II).

Ainsi :
6 sources ont obtenu 10,
4 sources ont obtenu 9,
19 sources ont obtenu 8,
37 sources ont obtenu 7,
38 sources ont obtenu 6,
25 sources ont obtenu 5,
59 sources ont obtenu une note inférieure 

ou ne sont pas évaluées.

À noter que pour chaque article retenu, 
les paramètres suivants ont été conservés 
dans l’intention de construire un métasite :

– La dernière année de publication.
– La visée (mondiale, francophonie…).
– La fréquence d’actualisation.
–  Le type de source (par exemple méta-

information) .
–  L’aire d’application de la source (par 

exemple Facebook) .
– Son rapport direct aux langues ou non.
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Le tableau suivant montre les sources avec leur notation. 

Nature de l’élément Source (URL, ouvrage, etc.) Note

Wiki Stats http://stats.wikimedia.org/EN/Sitemap.htm 10

FB - Socialbreakers http://www.socialbakers.com/FB-statistics/ 10

Statistiques UIT http://www.itu.int/ITU-D/ict/facts/ 10

W3Techs http://w3techs.com/technologies/overview/content_language/all 10

Internet World Stats http://www.internetworldstats.com/stats7.htm 10

LOP http://gii2.nagaokaut.ac.jp/gii/index.php?blogid=8 10

Netcraft http://news.netcraft.com/archives/2013/ 9

WWW Foundation –  
Web Index

http://thewebindex.org/ 9

Étude de Cervantes 2012
http://eldiae.es/wp-content/uploads/2012/
07/2012_el_espanol_en_el_mundo.pdf

9

Eurobarometer Report on 
Languages

http://ec.europa.eu/public_opinion/flash/fl_313_en.pdf 9

Organisation internationale 
de la Francophonie

http://www.francophonie.org/Denombrement-des-francophones.html 8

Statistiques OCDE http://www.oecd.org/statistics/ 8

Alexa http://www.alexa.com/ 8

Banque mondiale –  
Indicateurs

http://data.worldbank.org/indicator 8

Zanran – Moteur statistique http://www.zanran.com/q/ 8

ONU – Banque de données http://data.un.org/ 8

Fact Browser http://www.factbrowser.com/ 8

Microsoft Office XP
http://office.microsoft.com/fr-fr/language-packs/versions-localisees-
des-suites-office-FX102901428.aspx?CTT=1

8

Open Office http://wiki.openoffice.org/wiki/Languages 8

Google – recherche –  
langues

http://www.google.fr/preferences#languages 8

Langues de recherche  
dans Yahoo!

http://fr.search.yahoo.com/preferences/preferences?page=languages 8

Google search  
by language visual

http://data-arts.appspot.com/globe-search/ 8

PEW – Internet http://www.pewinternet.org/ 8

State Social Media  
by Comscore

http://www.slideshare.net/IFslideshares/the-state-of-social-media-2012 8

Ignite-Social Media
http://www.ignitesocialmedia.com/social-media-stats/
2012-social-network-analysis-report/#MySpace

8

Jeffbullas-Social Media
http://www.jeffbullas.com/2012/04/23/48-significant-social-media-facts
-figures-and-statistics-plus-7-infographics/

8

Observatoire  
de la Francophonie

http://www.francophonie.org/IMG/pdf/3e.pdf (2e + 3e) 8

Twitter Study  
By Semiocast

http://semiocast.com/downloads/Semiocast_Half_of_messages
_on_Twitter_are_not_in_English_20100224_fr.pdf

8

Google study language
http://googleresearch.blogspot.com/2011/07/
languages-of-world-wide-web.html

8

CheckFB http://www.checkFB.com/ 7

FB Stories
http://www.FBstories.com/stories/1574/
interactive-mapping-the-world-s-friendships

7

CircleCount Google+ http://es.circlecount.com/statistic/country/?special=NA 7

WorldPress Stats http://en.wordpress.com/stats/ 7
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Nature de l’élément Source (URL, ouvrage, etc.) Note

Open Directory Stats  
per country

http://www.dmoz.org/World/ 7

Indigenous Tweets http://www.indigenoustweets.com/ 7

Google Voice Search
http://googleresearch.blogspot.com/2011/04/
ig-pay-atin-lay-oice-vay-earch-say.html

7

Eurostat Statistics http://epp.eurostat.ec.europa.eu/portal/page/portal/statistics/themes 7

WWWSize http://www.worldwidewebsize.com/ 7

NetMarketShare http://www.netmarketshare.com/ 7

Statcounter http://gs.statcounter.com 7

Google Scholar Stats http://scholar.google.com/citations?view_op=top_venues 7

Amazon: books  
per language

http://www.amazon.com/gp/search/
other?redirect=true&rh=n%3A283155&bbn=283155&pickerToList=feature_
nine_browse-bin&ie=UF8&qid=1359604943&rd=1

7

Google Books –  
Ngram Viewer

http://books.google.com/ngrams 7

On line Books statistics http://en.wikipedia.org/wiki/Google_Books 7

Portail Langues WIKI http://fr.WIK.org/wiki/Portail:Langues 7

UNCTAD Indicators http://unctadstat.unctad.org/ReportFolders/reportFolders.aspx 7

Open Office download  
per country

http://www.openoffice.org/stats/countries.html 7

Projet Langues en danger http://www.endangeredlanguages.com 7

WorldMapper http://www.viewsoftheworld.net/ 7

Twitter study  
by Semiocast

http://semiocast.com/publications/2012_07_30_Twitter_reaches_half_a_
billion_
accounts_140m_in_the_US

7

Linguistic Geography  
Of Twitter

http://firstmonday.org/ojs/index.php/fm/article/view/4366/3654 7

Second life danielv
http://danielvoyager.wordpress.com/2012/07/21/
second-life-user-concurrency-2012-summer-update/

7

LinkedIn http://press.linkedin.com/about 7

Skype stats http://www.statisticbrain.com/skype-statistics/ 7

Skype collected data http://www.factbrowser.com/tags/skype/ 7

T-INDEX Market  
and languages

http://www.translated.net/en/languages-that-matter 7

Internet world stats http://www.internetworldstats.com/stats13.htm 7

PEW- Social Media Survey
http://www.pewinternet.org/Commentary/2012/March/
Pew-Internet-Social-Networking-full-detail.aspx

7

KPCB Presentation Internet 
Trends

http://www.kpcb.com/insights/2012-internet-trends-update 7

Technorati http://technorati.com/state-of-the-blogosphere/ 7

JeffBullas YouTube http://www.jeffbullas.com/2011/05/09/50-awesome-youtube-facts-and-figures/ 7

CIA : mobile/country
https://www.cia.gov/library/publications/the-world-factbook/rankorder/2151rank.
html?countryName=Australia&countryCode=as&regionCde=aus&rank=43#as

7

Search Engine History 
Graphic

http://www.wordstream.com/articles/internet-search-engines-history 7

Social Net Geographic
http://www.ignitesocialmedia.com/social-media-stats/social-network-
geographics/

7

98% Social Media Surveys 
insignificant!

http://www.ignitesocialmedia.com/social-media-stats/98-of-social-media-
survey-results-are-insignificant/

7

Alis Babel http://alis.isoc.org/palmares.html 7
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Nature de l’élément Source (URL, ouvrage, etc.) Note

Hotmail Watch add-on
https://addons.mozilla.org/en-us/firefox/addon/hotmail-watcher/
statistics/usage/languages/?last=90

6

Gmail Watch Add-on
https://addons.mozilla.org/en-us/firefox/addon/gmail-watcher/statistics/
usage/languages/?last=90

6

Worldometers http://www.worldometers.info/ 6

ISSN Stats http://www.issn.org/2-22640-Statistics.php 6

WWW Found.-Open Data 
Index

http://www.webfoundation.org/2012/09/introducing-the-open-data-
index/

6

UNESCO PORTAL 
MULTILINGUAL IN 
CYBERSPACE

http://portal.unesco.org/ci/en/ev.php-URL_ID=16539&URL_DO=DO_
TOPIC&URL_SECTION=201.html

6

Archive.org stats http://archive.org/stats/ 6

Internet Archive : Wayback 
Machine

http://archive.org/web/web.php 6

IBGE http://www.ibge.gov.br/paisesat/main.php 6

Linkedin Stats
http://montpellierpr.wordpress.com/2013/01/17/25-amazing-linkedin-
stats-you-cant-miss/

6

RAGAN’S PR DAILY
http://www.prdaily.com/Main/Articles/52_cool_facts_and_stats_about_
social_media_2012_ed_11846.aspx#

6

BETANEWS - Myspace 
Effect

http://betanews.com/2012/08/02/why-FB-and-twitter-will-soon-feel-
the-myspace-effect/

6

EURID-IDN report http://www.eurid.eu/files/publ/insights_2012_idnreport.pdf 6

WIK ON LANGUAGE 
INTERNET

http://en.WIK.org/wiki/Languages_used_on_the_Internet
#cite_note-UofCLBW-4

6

INTERNET WORLD STATS 
on Languages

http://www.internetworldstats.com/languages.htm 6

Comscore State of Digital 
2012

http://www.comscore.com/Insights/Presentations_and_Whitepapers/
2013/State_of_Digital_Q4_2012

6

The Routledge Handbook 
of Multilingualism

http://books.google.com/books?id=MB9Da2YLWl4C`
&printsec=frontcover&hl=es#v=onepage&q&f=false

6

SECOND LIFE AARONP http://aaronp.me/2011/12/second-life-statistics-2011/ 6

EMAIL BY COMSCORE
http://www.comscoredatamine.com/2011/02/
e-mail-still-popular-among-the-older-generation/

6

JeffBullas on Google
http://www.jeffbullas.com/2011/05/16/
50-amazing-facts-and-figures-about-google/

6

Pinterest http://pinterest.com/pin/208432288975477905/ 6

TWITTER STATS DIGITAL 
BUZZ

http://digitalbuzz.s3.amazonaws.com/wp-content/uploads/
2010/05/2010-Twitter-Statistics-Facts-Figures-Large.gif

6

SYSOMOS-BLOG http://www.sysomos.com/reports/bloggers/ 6

Journal Base. http://cybergeo.revues.org/22864 6

BARRACUDA Report
http://barracudalabs.com/downloads/
BarracudaLabs2009AnnualReport-FINAL.pdf

6

SYSOMOS on Video http://www.sysomos.com/reports/video/ 6

Nation Master – computers
http://www.nationsencyclopedia.com/WorldStats/
Edu-other-personal-computers.html

6

GISWatch
http://www.giswatch.org/thematic-report/
2008-access-infrastructure/accessing-content

6

The future of the Internet : 
Hopes and fears

books.google.com/books?id=e23l0SQOmmkC&redir_esc=y 6

Nation Master- Internet http://www.nationmaster.com/cat/int-internet 6

Article de Herring
http://www.4shared.com/get/nkeGCx31/
The-Multilingual-Internet-Lang.html

6
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Nature de l’élément Source (URL, ouvrage, etc.) Note

Investing in Cultural 
Diversity and Intercultural 
Dialogue

http://portal.unesco.org/culture/en/ev.php-URL_ID=
39896&URL_DO=DO_TOPIC&URL_SECTION=201.html

6

Livre de Crystal http://irenechc89ukm.files.wordpress.com/2010/02/david-crystal.pdf 6

Nation Master- web sites http://www.nationmaster.com/graph/int_web_sit-internet-web-sites 6

EDIRC http://edirc.repec.org/statoff.html 6

RECHSTAT http://www.kyxar.fr/~jalac/ 6

How big Internet - 
Crunchies

http://gorumors.com/crunchies/how-big-is-the-internet/ 6

Thomson Reuters Citation 
Index

http://thomsonreuters.com/products_services/
science/science_products/a-z/science_citation_index/

6

Browser Stats W3schools http://www.w3schools.com/browsers/browsers_stats.asp 5

Argaez on Twitter https://twitter.com/#!/deargaez 5

Semiocast http://semiocast.com/ 5

URL metrics http://urlmetriques.co 5

Compete.com http://www.compete.com/us/resources/white-papers/ 5

Wordcurl Twitter Study http://wordcurl.com/blog/2012/06/19/the-languages-of-twitter/ 5

GFK-France
http://www.gfk.com/solutions/retail-sales-tracking/temax/
western-europe/Documents/2012-Q4_GfK_TEMAX_France_ALL.zip

5

IDRC-Panloc
http://www.idrc.ca/en/themes/science_and_technology/pages/
articledetails.aspx?publicationid=1128

5

Twitter Stats By Semiocast
http://semiocast.com/publications/
2011_11_24_Arabic_highest_growth_on_Twitter

5

Twitter by Comscore
http://www.comscore.com/Insights/Press_Releases/2011/4/The_Netherlands_
Ranks_number_one_Worldwide_in_Penetration_for_Twitter_and_LinkedIn

5
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